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Décorer pour les Fêtes
emps des Fêtes, temps 
de joie; il flotte dans l’air 
une ambiance magique. 
Profitons donc de cette 
période féerique pour 
penser à la décoration 
de notre maison pour 
Noël.

Surtout laissez aller votre imagination! 
Vous serez surpris des résultats obtenus. 
Ils seront parfois époustouflants sans pour 
cela vous ruiner.
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Commençons par l'extérieur de votre 

demeure. Il faut savoir que les sapins aux 
lumières multicolores ne sont plus à la 
page. Vous aurez beaucoup plus de style 
avec une nuée de lumières blanches com­
me la neige Par ailleurs vous pouvez aussi 
habiller vos arbustes de jolis rubans ou de 
petites boîtes enveloppées de papier plasti­
fié coloré. Vous utiliserez d’un à trois coloris 
tout au plus.

POUR VOTRE INTERIEUR

Les tendances pour la décoration inté­
rieure reviennent aux sources, c'est-à-dire 
aux Noëls d'antan. Les fausses bougies 
dans l’arbre assurent une ambiance féeri­
que. Les Pères Noël d'époque en bois et 
les figurines de Saint-Nicolas font particuliè­
rement fureur cette année. De plus, le doré 
revient en grande force.

Enfin, plusieurs garnissent leur arbre en 
se concentrant sur un thème particulier. Ils 
accumulent au fil des ans de beaux acces­
soires qui deviendront presque des objets 
de collection.

Pour vous donner des idées de thèmes, 
voici quelques suggestions:
L'astral: nouveau cette année, avec toute 
une série de soleils, de lunes astrales et de 
fleurs de lys aux teintes d'or, faites en pa­
pier mâché, en verre ou en résine.
Le Delarobia: un mélange de fruits classi­
ques aux couleurs violet, orange, bourgo­
gne et or, de style traditionnel anglais.
La Forêt: des oiseaux, raisins, mousse de 
seringue (espagnol) et vigne aux teints pas­
tel bonbon mêlées de brun et bourgogne. 
Woods: plus chalet des Laurentides, avec 
des accessoires tout en bois représentant 
des skis, raquettes, poissons et hameçons 
aux tons gais de rouge et vert.
Le Style Victorien: ivoire et rose avec des 
branches de roses, des arcs, des mandari­
nes, des coeurs en verre soufflé, des co­
lombes de verre irridescant.
Le Jardin: ornements en résine finie pierre 
ou ciment dans des teintes de gris avec 
des baies rouges et des tiges de lierre vert 
et bois rouge. Des ruches d’abeilles, des 
arrosoirs en laiton or, des fruits et légumes 
de verre soufflé. Des instruments de musi­
que à cordes de toutes sortes faits de bois.

AUTRES NOUVEAUTÉS

Par ailleurs, les casse-noisettes restent 
toujours aussi en vogue sous toutes leurs 
formes: chandeliers, portes-clés, nappes, 
vaisselles etc.

D'autre part, les bougies installées dans 
les fenêtres assurent un charme tout à fait 
romantique. Évidemment, guirlandes, cou­
ronnes et branches de sapin garnies selon 
votre goût, sont toujours à la mode.

Les grandes nouveautés sont les orne­
ments en papier recyclé, mâché et peint à 
la main, ceux de raffia avec des boucles en 
papier de riz ou en forme de chats, oursons 
ou bonshommes de neige.

Noël au fil des ans
i on remonte au siècle 
dernier et avant, les ré­
jouissances de Noël 
étaient proportionnelles 
à la qualité et à l abon- 

(v dance des récoltes et de
J la production animale.

" On cherchait à manger 
de la viande fraîche afin de se donner l'élan 
nécessaire pour se rendre jusqu'au prin­
temps. Cette célébration, où la bombance 
était autant que possible la règle, nous don­
na le traditionnel réveillon de Noël.

Que de contrastes avec nos années 
d'après-guerre, alors que le principal souci 
des convives à un réveillon, est de pouvoir 
digérer les mets et boissons consommés. 
Nous vivons à une période et dans un pays 
où l'abondance est de règle. Pourtant, au­
jourd'hui, la situation économique est telle 
que plusieurs devront se priver pour la pre­
mière fois de leur existence, peut-être. Les 
excès font place à la modération et c'est 
probablement la meilleure occasion pour 
repenser la fête et tenter de la situer réelle­
ment dans notre vie. Trop souvent, emporté 
par les élans du coeur, on tente de démon­
trer son affection pour les autres par une 
avalanche de présents. Pourquoi ne pas éli­
miner le superflu et mettre l'emphase sur la 
chaleur des rapports humains et le retour 
aux traditions d'antan ?

Après tout, rappelez-vous le charme 
magique du Noël de votre enfance ; sou­
vent, il avait peu de rapport avec l'argent. 
Pour les tout jeunes, c’est une fête de lu­
mière, de chaleur et d'amour. Les adultes, 
pour leur part, ont perdu le sens féerique et 
merveilleux de cette fête, étouffés qu'ils 
sont par le rythme trépidant de la vie.

REPENSER NOEL

Cette période économique difficile peut 
nous permettre de redécouvrir le chemin 
du coeur. On en arrivera peut-être à trouver 
des façons d'aimer plus près de la vocation 
de la fête originelle. Pour certaines person­
nes, la valeur marchande des dons sera 
moindre, mais le cri du coeur plus fort. Pour
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nous en convaincre, nous n’avons qu'à ob­
server les enfants. Combien de fois a-t-on 
vu un tout petit délaisser un jouet compli­
qué, fragile et coûteux, pour être absorbé, 
pendant des heures, par trois bouts de 
bois. Ils sont souvent émerveillés par le 
nombre, la couleur et la dimension des pré­
sents, bien plus que par leur valeur.

Pourquoi ne pas s'en remettre à ce slo­
gan des années 60, « l'imagination au pou­
voir ». Après tout, le Père Noël et sa grosse 
poche de jouets qui ne semble jamais se vi­
der, c’est la représentation physique de no­
tre désir de pouvoir combler tous nos pro­
ches.

Malheureusement, cette imagination 
s’est transformée, pour plusieurs, en une 
course aux cadeaux de toutes sortes, 
croyant que plus était toujours mieux. Trop 
de gens passent un temps fou à vouloir 
créer une période des fêtes heureuse pour 
se retrouver avec une journée du 25 dé­
cembre ennuyeuse et sans chaleur.

Toute l’équipe de Trois-Rivières Honda s’unit pour vous offrir ses meilleurs voeux à l’occasion de Noël et du 
Nouvel An et désire profiter de l’occasion pour vous remercier sincèrement pour l’appui constant que vous 
avez témoigné à cette jeune entreprise établie depuis mars dernier et qui surpasse déjà toutes les prévisions!

r nos MEILLEURS VOEUX

ET MILLE FOIS MERCI!

K
trois-rivières-Jh O IM D

3115, boul. Saint-Jean, Trois-Rivières-Ouest 377-7500
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Le temps des Fêtes autour du monde
ne période de réjouissances, de retrouvailles 
familiales et d’échange de présents, voilà ce 
qu'est Noël, pour nous, au

Québec. D’abord une fête religieuse, on 
oublie presque parfois que Noël célèbre la 
naissance du Christ dans une étable de Beth­
léem. Plonges que nous sommes dans les 
préparatifs des festivités, il ne nous vient pas 
à l’idée que Noël n’est pas une fête universel­
le et que même le moment de l'année n est

pas le même pour tous.
D’essence, Noël est une fête d’inspiration chrétienne. Cette religion 

regroupe le tiers de la population mondiale et Noël est donc une fête im­
mensément populaire. Cependant, tous les peuples ne sont pas chré­
tiens. Il ne faut donc pas s'étonner si Juifs, Hindous, Musulmans et Bou- 
dhistes ne célèbrent pas la naissance de Jésus.

LE PÈRE NOËL, PERSONNAGE VARIABLE
Pour nous, Noël ne serait pas Noël sans la présence du gros bon­

homme à la barbe blanche et au costume écarlate. Ici, le bon Père Noël 
descend tout naturellement du Pôle Nord où il a son royaume dans les 
neiges éternelles. En Finlande, on sait pourtant que le Père Noël est origi­
naire de Laponie, le véritable pays des rennes. Les variations mondiales 
sont si importantes qu en Arménie, il a son château au sommet du mont 
Ararat, celui-là même où Noé s'échoua avec son arche après le déluge.

Si la déesse Romaine Strenia patronnait les fêtes du solstice d hiver, 
l’origine du Père Noël semble pourtant issue de Hollande Sinterklass se­
rait la représentation modifiée de Saint-Nicolas, évêque du sixième siècle, 
réputé pour sa générosité sans limite.

Saint-Nicolas a étendu sa réputation à toute l’Europe où il récompen­
se les enfants méritants avec divers cadeaux et friandises, principalement 
des sous et du chocolat.

C’est cependant aux États-Unis que le Père Noël a hérité d’un rôle 
nettement plus commercial. Dès 1875, il fait son apparition dans les ma­
gasins. On doit cependant son aspect de gros bonhomme jovial en costu­
me rouge et bottes noires, la bedaine serrée par une large ceinture de cuir 
noir, à une campagne publicitaire du temps des Fêtes créée en 1931 par 
la compagnie Coca-Cola. L’imagination américaine a baptisé son petit 
renne au nez rouge du nom de Rudolf et remplacé la tradition des sous et 
du chocolat par la quasi obligatoire distribution de jouets et de présents 
aussi onéreux que multiples. Le Père Noël n’arrivant plus à suffire avec un 
traîneau, apparait maintenant en avion, en hélicoptère ou en parachute. 
Par chance, il est accueilli avec des cantiques, les fameux Christmas Ca­
rols.

Au Canada, c’est en 1905 que le Père Noël faisait son entrée com­
merciale au magasin Eaton de Toronto.

À l'autre bout de la terre, en Australie, le 25 décembre tombe dans 
les chaleurs de l’été. Father Christmas, toujours avec son costume rouge 
bordé de fourrure blanche, arrive jusque là en bateau, en avion, ou même 
en planche de surf. Koalas et kangourous raccompagnent et distribuent 
les cadeaux aux enfants.

LUTINS, DEMONS ET AUTRES FARFADETS
Le Père Noël, dans le Pôle Nord du Québec, est entouré d'une meu­

te de petits lutins qui fabriquent tous les jouets. Il fait cependant seul la 
tournée de distribution, de cheminée en cheminée sur son traîneau attelé 
a des rennes volants. Il n’est cependant pas partout le seul à s'occuper de 
la distribution des récompenses.

En Hollande, c’est dans la nuit du 5 janvier qu’il sillonne les rues, ar­
rivant par bateau en provenance de I Espagne Avec son cheval blanc et 
Zouarte Pier (Pierre le noir), il effectue sa distribution de sous et de choco­
lats aux enfants sages.

Les petits enfants de Laponie savent bien que le vrai Père Noël ne peut venir que de chez eux, du vrai 
pays des rennes.

«Ni®

ET LE NOUVEL AN, C’EST QUAND ?
$

En Pologne, Sweety Mikolaj, vêtu de son costume d'évêque à longue cape, visite les 
infants le 6 décembre. Il est assisté de Gwiazdka, l'étoile des dons.I En Russie, Ded Moroz, le Bonhomme Hiver, fait sa tournée le premier jour de l’année
.dans son traîneau appelé troïka et tiré par des chevaux.

I En Arménie, il est suivi dans sa tournée par Krampus, le diable, qui réprimande les pe­
tits turbulents.
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Les Santons de Provence 
représentent avec grand art 

les personnages de tous 
les métiers venus rendre 

hommage à Jésus 
dans la crèche.

En Italie, la fée Befana remplace le bon bonhomme. 
Elle ressemble à une vieille sorcière et on dit 

qu'elle aurait jadis refusé gîte et couvert àla Vierge 
et à son enfant parce qu elle était trop occupée. 

C'est pour se faire pardonner et pour êtrecertaine 
de retrouver Jésus qu elle fait le tour des maisons, 

laissant des friandises à tous les enfants.

Au Danemark, c'est le lutin Julnisse quifait la 
tournée. Seul le chat de la maison a le pouvoir 

de le voir. Le gentil farfadet, ancêtre de tous les 
lutins du père Noël, laisse des présents à ceux 
qui lui préparent un bol de lait et des biscuits.

DE JOYEUSES TRADITIONS
D'Allemagne, nous parvient la coutume 

bien connue du sapin illuminé. Cette tradition 
joyeuse et magnifique demeure l’une des 
manifestations les plus féériques de Noël. 
La confection de gâteaux et de friandises 

appétissantes pour enfants gourmands 
detous les âges est une addition venue 

de Grèce.
i Les étoiles de papier et les

guirlandes accrochées aux plafonds 
sont originaires de Finlande.

De France, et spécialement de 
Provence, estissue la tradition d’installer 

une crèche où, en plus des personnages 
bibliques, apparaissent une multitude 

de Santons représentant tous les métiers.

En Italie, les enfants passent de 
maison en maison, avant Noël, en jouant 

du pipeau pour amasser sous et nourriture. 
Le 24 décembre, on ne mange rien de la 

journée, du moins jusqu’au festin mémorable 
qui suit la messe de minuit Les cadeaux 

seront remis le 6 janvier.

En Ukraine, on observe le calendrier julien. Les célébrations débutent avec l'arrivée de 
Saint Nicolas, le 19 décembre, et la veille de Noël tombe le 6 janvier.

Au Japon, il n’y a que peu de tradition chrétienne Noël est une fête importée des États- 
Unis à laquelle on ajoute la dégustation d'un énorme gâteau et qui devient l'occasion pour 
les^nfants de fai^e éclater de nombreux pétards

C’est évident pour nous, Noël arrive toujours le 25 décembre et nous serons en 1997 le 
premier janvier. Par habitude, notre évaluation du temps remonte au calcul grégorien établi 
par le pape Grégoire XIII en 1582. Si cet énoncé temporel va de soi pour nous, c'est loin 
d’être identique pour de nombreux autres.

Les orthodoxes, par exemple, utilisent plutôt un calendrier établi par Jules César en 46 
avant notre ère. Il se base sur douze mois de trente ou trente et un jours, même en février. Ils 
ont maintenant quatorze jours de différence avec nous et Noël sera en janvier.

Les Juifs, eux, ont un calendrier remontant à 3760 avant Jésus-Christ. Il est axé sur des 
mois lunaires et il faut ajouter périodiquement un treizième mois à l’année pour rattraper les 
décalages. Pour eux, l’Hanouka, fête des lumières, les mènera en l'an 5757.

Les asiatiques ont aussi un calendrier lunaire, tout comme les Musulmans, qui 
comptent le cinquième des gens de la terre. Dans ce dernier cas, le calendrier débute le jour 
où Mahomet a quitté la Mecque pour se rendre à Médine vers l’an 622. Ils sont donc en 1417 
et le Nouvel An, qui varie d'une année à l'autre, peut même être fêté en plein été.

NOËL DANS LE SUD

Pour les touristes qui passent 
décembre en Floride, au Mexique 
ou dans les Antilles, les efforts 
déployés pour leur plaire ne sont 
plus des secrets. Les palmiers illu­
minés, le Père Noël en culottes 
courtes, le sapin piqué sur la plage 
et les chants de joyeux Noël blanc 
demeurent pourtant toujours un 
peu étranges et cocasses.

Peu importe donc la période 
traditionnelle, la langue, les 
coutumes ou les lieux, les 
marques d'affection, de joie et 
de solidarité sont des liens 
communs à tous les peuples.

Les Hollandais diront 
Prettige Kertsdayen 
les Allemands 
Frochliche Weighnachten
Les Danois ajouteront Gledelig Jui, 
les Finlandais Hauskaa Joulua et les 
Italiens Buon Natale Tous les gens 
de langue espagnole crieront Feliz 
Navidad et tous les anglophones 
Merry Christmas Nous leur souhai­
terons tous Joyeux Noël en espérant 
ensemble la paix pour le monde entier 
et les contacts fraternels fréquents 
entre tous.

rit J1r 91 * * * 0
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Les suggestions de lecture du Père Noël
Quand vient le temps des Fêtes, vient celui des grandes sorties, des beaux cadeaux à offrir ou à recevoir, 

mais aussi le temps de se reposer et de profiter du temps qui passe.
Dans ces doux moments, les livres ne sont-ils pas les meilleurs compagnons ?

LAROUSSE
gastronomique

i Jkmm
L'annee Chapleau 1996

Casse-Noisette
Beach Music
- Pat Conroy

Un merveilleux classique, très 
joliement illustré pour montrer la 
magie de la fête, l’éclat des bou­
gies et le mystère de la nuit.

Un grand roman où le rire 
n’est jamais loin des larmes par 
l’auteur du Prince des Marais 
702 pages

Ka\mon«■----v I l4l\ ! Il* M 1» I /
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Matière 
à rire

Larousse gastronomique
Plus de 3000 recettes, plus 

de 600 photos
Un livre de grande qualité qui 

fera le bonheur de tous les 
gourmets d'aujourd'hui 
1216 pages 
120$

112 dessins du plus libre et 
du plus impitoyable de nos 
commentateurs politiques, le 
caricaturiste de La Presse : Ser­
ge Chapleau.

Amwfi

je senti t/ru 
je senti sc '

Quand je serai grande, 
je serai sage...

L’Impressionnisme

Matière à rire
- Raymond Devos

175 chefs-d'oeuvre d'absur­
de, de poésie et de rire par Ray­
mond Devos, l’incontournable, 
le merveilleux joueur des mots.

«L'impressionnisme n'est pas 
une tendance mais une vision 
du monde»
- Max Liebermann

Avec passion et sincérité An­
drée Boucher ouvre le grand li­
vre de sa vie... Un succès assu­
ré, un livre de vacances!
588 pages

le con
ans
ues

Alfred sauve Antoine
- Yves Beauchemin

Qtafr

(Collaboration spéciale : Maryse, de la Librairie Poirier)

Deux très beaux livres, abon­
damment illustrés, à un prix ex­
ceptionnellement bas pour la 
qualité des ouvrages : 49,95$

La légende de la licorne
Un magnifique livre des Édi­

tions du Sorbier.
Malheureusement 

cher à 29,95$
un peu

Grand écrivain québécois M. 
Beauchemin livre ici un deuxiè­
me titre de la série Antoine et Al­
fred.
171 pages 
Seulement 7,95$

Mille ans de contes
Des contes merveilleux, des 

légendes, des histoires de nei­
ge et de froid. Un cadeau idéal 
pour les grands-parents et leurs 
petits-enfants...
462 pages 
29,95$

âs© ÊHÊb GD3©
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nous adressons
leur souhaitons

ssoEaMffis m
r-i r-i

me
@G sgiejMiEusiiSt,

ooæ ocrascsisoi^^

m

CENTRE AGRICOLE 
NICOLET-YAMASKA

R0LUND CLEMENT
ET FILS INC.

2311, B0UL SAINT-JEAN 
SAINT-MAURICE ( QUÉBEC ) 
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Le jour de l’An 1638 
à Trois-Rivières

C’est le temps 
d’une dinde !

enu de France pour 
s'établir dans un pays 
tout neuf et rempli de 
promesses, Jean Gode­
froy s était levé de grand 
matin en ce premier jour 
de janvier 1938.

Dans sa cabane en bois rond du Pla­
ton, il faisait froid. Dehors, la nuit était en­
core noire et la lune brillait sur le tapis de 
neige qui recouvrait le sol. Jean Godefroy 
fit aussitôt une attisée pour réchauffer l'in­
térieur de la maison rustique. Sa femme, 
Marie LeNeuf, a pris avec elle le petit Mi­
chel qui avait dormi dans son berceau 
toute la nuit et l'a couvert de baisers. Il 
était le premier enfant trifluvien.

Au dehors, la nuit avait sifflé l air vio­
lent du nord dans la ramure des pins. 
Mais le jour venu, on ne l’entendait plus 
alors que le papa fredonnant en présidant 
au réveil de la maisonnée, que la maman 
raconte au petit l'histoire dorée des ché­
rubins et que le bébé sourit et gazouille 
en regardant sa mère.

Durant la nuit, Marie LeNeuf a eu 
peur. Elle a eu peur pour l’enfant. Le vent 
a fait craquer la cabane; elle a cru enten­
dre les loups et ces loups pouvaient être 
des Iroquois avides de carnage. Elle ne 
craint plus maintenant car son homme 
est là, bien en muscles. Elle plaint celui 
qui oserait s’attaquer à ce Jean Godefroy 
qu’elle a choisi parmi trente autres qui 
avaient sollicité sa main.

Le jour de l'An 1638 est le premier qui 
soit complet aux Trois-Rivières, parce 
qu'il groupe le papa, la maman et leur pe­
tit premier Trifluvien.

Beaucoup d’autres enfants auront, 
par le suite, le bonheur de naître ici. Mais 
celui-là, le petit Michel dans lequel Marie 
Le Neuf a cru reconnaître des ressem­
blances d’Enfant-Jésus, a ouvert la voie 
en quelque sorte aux générations futures, 
à des milliers d'autres bébés distribués 
par le Bon Dieu dans le plus beau des 
royaumes de la Terre.

Jean Godefroy et sa femme ont la 
grandeur des âmes simples. Avec leur 
enfant, né le 21 octobre 1637, ils obser­
vent l'espoir du pays neuf, de la Nouvelle- 
France, de l'année nouvelle et de la Cité 
future. Ils n'ont pas cependant les mots 
pour traduire cet état d’âme qui les trans­
porte.

Soudain, Marie LeNeuf, tenant tou­
jours l’enfant dans ses bras, s’agenouille 
devant son époux et sollicite pour Michel 
la bénédiction du jour de l'An, déjà popu­
laire en diverses provinces de France. 
Jean Godefroy donnerait tout au monde 
pour laisser libre cours à l’émotion qui 
l'étreint; il pleurerait comme un enfant, 
tant sa joie déborde, mais il ne faut pas 
qu'un homme pleure, il n'a droit aux lar­
mes que dans le secret.

Jean Godefroy trace sur la tète de 
l’enfant un large signe de croix À 
compter de ce moment, un même signe 
de croix réunit dans une tradition tou­
chante les fronts de tous ceux qui abor­
deront ici l'An Nouveau en s’agenouillant 
devant le chef de famille pour lui deman­
der sa bénédiction.

Dans la chapelle du Platon, le 1er jan­
vier 1638, Godefroy était fier de montrer à 
ses concitoyens celle qu’il avait épousé 
dans la même chapelle le 15 décembre 
1636, Marie LeNeuf, un beau brin de fille 
et au surplus, très bonne. Ses camarades 
dont la femme était en France ou qui 
n’étaient pas encore mariés, ont juré, ce 
jour-là, de ne pas passer un jour de l’An 
de plus dans les espaces vides du céli­
bat.

Dans son sermon, le père Buteux 
ajoutait que Trois-Rivières connaîtrait le 
salut par la femme et que plus il y aurait 
de mamans autour du Platon, plus heu­
reux seraient les jours de l'An pour les gé­
nérations à venir.

Malgré l’hiver très dur, malgré la 
crainte des Iroquois, il y a eu du bonheur 
dans les quelques maisons du Platon en 
ce jour de l'An 1638. Les quelque trente 
ou quarante Trifluviens d'alors ont festoyé 
en compagnie de Pierre Boucher et de 
Jean Nicolet.

Évidemment, on n’a pas festoyé sur le 
Platon comme à la Cour du Roi Louis XIII, 
car c’était un monde nouveau et le com­
mencement d’une race tenace qui saura 
s'implanter bien vite dans les immensités 
demi-désertes du Nouveau-Monde.

Jean-P. Massicotte,
Cap-de-la-Madeleine

£r-.— r—

îiât s Le temps
des Fêtes

MERCREDI 25 DECEMBRE 
11 h à 14 h-BRUNCH DE NOËL

Avec le Père Noël
Le Père Noël sera avec vous de 11 h à 14 h

ADULTES ^ ENFANTS
IM 6 \ Il ANS

15’? l> 8’?
17 h à 21 h-BUFFET DE NOEL

ADULTES . ENFANTS
A/.7 m* 6 A il ans

lô9?!*?9?

ai»

SÉLECTÔTEL

MMON

11 h à 14 h - 

BRUNCH DU 
NOUVEL AN

Notre magicien sera avec vous 
pour vous divertir 

de llh à 14 h
ADULTES ENFANTS

III ft A 11 ANS

MARDI 31 DECEMBRE 1H h à... 

BUFFET GASTRONOMIQUE 
DE LA SAINT-SYLVESTRE

incluant une coupe de vin mousseux
pour saluer la nouvelle année, cotillon,

soirée dansante avec nos musiciens,
petit lunch-buffet de fin de soirée.

a mil nrs ENFANTSADULILN mftÀiiANs

159? 8,5‘

17 h à21 h - 

BUFFET DU 
NOUVEL AN

ADULTES ENFANTS2495? 13** I 1^95$ 095$
Billrts ni nuit i l'inntt i It rrerptionpotr It Stinl-SthTstrr jj Vr +tx +tx

3600, boul. Royal, Trois-Rivières 379-3232

l’oublions pas. 
en Amérique.

onnaissez-vous la 
-poule d Inde» ? Sûre­
ment mais peut-être 
pas sous cette appel­
lation ! En fait, «poule 
d’Inde» est le nom 
qu'a donné Christophe 
Colomb à cet oiseau 
lors qu’il l’aperçu pour 
la premiere fois car. ne 

se croyait en Inde et non

Néanmoins, qu’il 
se nomme une dinde, 
dindon ou dindonneau, 
ce volatile au petit goût 
unique de noisette 
reprend du service 
pour le temps des 
Fêtes. Voici donc de 
précieux conseils qui 
touchent aussi bien la 
décongélation, la cuisson que 
la conservation.

Tout au lonîj de la cuisson, après 
avoir arrose la volaille, badigeonnez-la de 
lait: ainsi, la peau ne fendra pas.

Faites cuire l'excédent de farce dans 
un contenant à part en la mettant au four 
de 45 minutes à 1 heure avant la fin de la 
cuisson du dindon.

Conservez toujours les carcasses de 
vos dindons; elles vous permettront de 
réaliser de savoureux bouillons et des 
soupes exquises

Si vous avez un four micro-ondes 
à convection, vous pouvez y 

cuire le dindon: il demeu­
rera juteux et moelleux.

Il est bon de savoir 
que gardés au frigo, les 

restes gagnent à être uti­
lisés ou consommes en 

moins de trois ou quatre jours.

D’abord la décongélation. Selon les 
Producteurs de dindons du Québec, la 
méthode ideale serait la suivante: laissez 
la volaille dans son emballage original et 
laissez-la dégeler au réfrigérateur à raison 
de 5 heures par livre (10 heures par kilo). 
Pour une volaille entière, il faut compter 
environ une livre (500 g) par personne.

QUELQUES PETITS TRUCS

Une fois la volaille dégelée, 
parfaitement et épongez-la bien.

lavez-la

Enlevez 
de farcir.

l'excédent de graisse avant

De plus, la dinde décongelée doit être 
cuite dans les 48 heures. Aussi, ne con­
gelez jamais une seconde fois une dinde 
non cuite décongelée.

RECUPEREZ TOUS LES RESTES

La peau, les os et les restes de viande 
font d’excellents bouillons. Il suffit de tout 
mettre dans une casserole, de couvrir 
d’eau, d'ajouter un petit oignon coupé en 
quatre, une carotte coupée grossière­
ment, une branche de célerie, un peu de 
sel, du poivre et une feuille de laurier. 
Vous amenez à ébullition et laissez mijo­
ter environ 20 minutes.

Les plus gros morceaux peuvent tou- 
Apres avoir farci le dindon, troussez-le j0urs fjnjr en sandwiches, en tranches 

et bridez-le. ramenez les cuisses et les ai- servies froides ou en salade mais on peut 
les près du corps et ficelez pour éviter aussj en tjrer qes plats plus élaborés 
que la farce ne déborde à la cuisson. comme le Risotto Verdi.

vous souhaite^àloutes et à tous,s* i i
leurs meilleurs voeux 
à l'occasion^dè Noël 

et de la NouvelIeUnnée!
Riche d'une tradition d'excellence de plus de. 

quarante ans, l'équipe de Pélissiçr réfrigération 
* * tient egalement à remercie^tout
particulièrement sa clientèle pour son support et 
son encouragement soutenus qui lui ont permis 

d'atteindre les plus hauts sommets en terme 
de qualité et de satisfaction!

F 401
L ANS j

1955 - 1995

Pélissier
RÉFRIGÉRATION

S
376 # 3725
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Mon beau sapin... et pour longtemps
n oublie trop souvent que, 
comme tous les arbres, 
les sapins de Noël ont be­
soin de trois choses pour 
croître. Ils s'abreuvent de 
l'eau qu'ils absorbent 
dans le sol grâce à leurs

racines. Ils ont besoin de l'énergie et de la lu­
mière du soleil. Il leur faut aussi respirer le 
bioxyde de carbone (C02) contenu dans I Sir. 
Ils utilisent l'eau et le C02 pour fabriquer du 
sucre, le matériau de base qui forme les cel­
lules, la résine, les protéines. Voici quelques 
trucs pour aider un arbre à rester frais pen­
dant toute la période des Fêtes

Vous aurez besoin d'un contenant avec 
un couvercle ou un bouchon, assez grand et 
bien propre, d'eau chaude, d'eau de Javel.

< . *§«

1. Mélangez 15ml (1c. à soupe) d’eau de Javel 
dans 41 (1 gai) d'eau.
2. Coupez le tronc de l'arbre à environ 2,5cm (1 
po) du bout déjà coupé. Cette étape est très im­
portante. On devrait uriliser une bonne scie bien 
affûtée.
3. Transportez l'arbre immédiatement dans la 
maison et posez-le sur son support.
4. Remplissez le support jusqu'au bord avec la 
solution d'eau et d'eau de Javel.
5. L'arbre boira l'eau et restera frais et humide 
pendant environ trois semaines. Vérifiez réguliè­
rement le niveau d'eau et ajoutez de la solution 
quand c’est nécessaire. Si le support devient 
sec, l'arbre ne pourra pas boire à nouveau.

LE SAVIEZ-VOUS?
Quand un arbre est coupé, la résine com­

mence à boucher les pores là où la coupure à 
été faite. Faire une entaille fraîche à la base de 
l'arbre avant de l'installer dans la maison rouvre

les pores et permet à l'eau de pénétrer.
L’air à l’intérieur de la maison est chaud et 

favorise la croissance de champignons et de 
bactéries à la base de l'arbre. Les bactéries blo­
quent les tissus vasculaires de l'arbre, ces petits 
conduits par lesquels pénètre l eau. L'eau de Ja­
vel empêchera la croissance des champignons 
et des bactéries et facilitera l’absorption de l eau 
par l'arbre. Il est important de garder l eau aussi 
propre que possible.

N'ajoutez pas de glycérine! Beaucoup de 
gens mélangent de la glycérine à la solution 
parce qu elle contient beaucoup de sucre. En 
fait, le sucre nourrit les champignons et les bac­
téries et bloque encore plus rapidement les po­
res de l'arbre.

Ne laissez pas l'eau s'évaporer complète­
ment. Si vous le faites, l'air sera aspiré dans le 
tronc de l'arbre et formera un obstacle qui em­
pêchera l’eau d'entrer.

Nez Rouge: pour éviter le pire
appelons qu'au Québec, près de la 
moitié des accidents de la route 
sont causés par l'alcool. De plus, il 
y a trois fois plus de risques d’avoir 
un accident après avoir pris un seul 
verre.

Depuis maintenant treize ans, 
Opération Nez Rouge met à votre 

disposition son service de raccompagnement gratuit.

L organisme a été mis sur pied, il y a quelques an­
nées, à l'université Laval par un dénommé Jean-Marie 
De Konick. Son but pre­
mier était, à l’époque, 
un moyen de financer 
l’équipe sportive de 
l’université. Étant donné 
le succès du projet, Nez 
Rouge a pris de l'am­
pleur. On en retrouve 
maintenant aux quatre 
coins du Québec, des 
Maritimes; même l'Eu­
rope s'y est interressé.

Depuis Trois-Riviè­
res, le rayon d'action 
s'étend du sud au nord 
de Saint-Grégoire a 
Saint-Marc-des-Carriè- 
res, et d'ouest en est de Louiseville et Vamachiche jus­
qu'à Mont-Carmel. Tout cela est possible grâce aux 
nombreux commanditaires. Mc Donald s, Pizza Royale 
et Tim Horton s offrent tous les repas aux bénévoles. Ir­
ving de son côté, fournit l'essence nécessaire aux véhi­
cules des raccompagnateurs. Il faut également noter la 
participation de R.D.S. radio qui prête généreusement 
les émetteurs-récepteurs portatifs pour la période d'ac­
tivité de l'organisation.

Pierre Clermont est coordonateur de ce groupe­
ment depuis cinq ans. D'abord entraîneur de l'équipe 
de soccer de l’U.Q.T.R., on lui a ensuite offert le poste 
de coordonateur adjoint d'Opération Nez Rouge. Avec 
le temps, il s est sensibilisé à la cause, jusqu’à prendre 
la fonction de coordonnateur. Un des buts ultimes de 
l'opération est de «sensibiliser les gens à ne pas 
prendre de chance, explique M. Clermont, un acci­
dent ça peut arriver à n'importe qui».

L'organisme est déjà très populaire dans la région. 
En 1995, le nombre de raccompagnements a atteint un 
record de 3021, soit une hausse de 30%. Toutefois, 
Nez Rouge ne vise pas les records. Ce qu'il privilégie, 
c'est la sécurité.

Des trucs qui 
ont du punch !
Le Temps des Fêtes 

approche, avec son 
cortège d’activités qui 
sont autant d'occasions 
de nous montrer dans 
nos plus beaux atours 
et sous notre meilleur 
jour. Sauf lorsque le vin 
est trop bon ou le di­
gestif indigeste. Bien 
sûr, depuis quelques 
années, grâce à une 
meute de bénévoles au nez rouge, on évite les 
catastrophes liées à l'abus d’alcool, mais il reste 
que quitter une soirée l'oeil vitreux, la démarche 
hésitante et le propos confus laisse parfois des 
cicatrices sociales et familiales. Voici donc, à l'in­
tention de ceux et celles qui organisent une soi­
rée, quelques trucs pour éviter que les invités 
perdent pied et dignité.

Les effets de l’alcool étant plus importants 
lorsqu'on a l’estomac vide, offrez d entrée de jeu 
du solide: un buffet varié, invitant et bien pensé. 
Veillez à ce qu'il soit prêt dès le début de la soi­
rée, bien en évidence à côté du bar. Réservez 
une place de choix aux aliments protéinés et ren­
fermant du gras (eh oui!) car ils ralentissent l'ab­
sorption de l’alcool par l’organisme. Bienvenue 
donc aux fromages, aux viandes froides et aux 
trempettes à base de yogourt et de crème sure. 
Par contre, mieux vaut éviter les croustilles, bret­
zels et autres grignotines salées qui donnent soif 
et incitent à boire davantage. Trinquez aux bois­
sons non alcoolisées comme les nouvelles biè­
res. les punchs aux fruits (voir notre recette). Ser­
vez le café plus tôt que d’habitude, non pas que 
cette boisson élimine les effets de l'alcool, mais 
parce que c'est un moyen de faire cesser la con­
sommation d'alcool par vos invités, permettant 
au temps de faire son travail. Enfin, il est bon de 
se rappeler que seul le foie peut éliminer l'alcool; 
ne pas dépasser la cadence d'une consomma­
tion à l’heure est une bonne façon de ne pas le 
noyer!

Opération Nez rouée
UN PETIT

AVANT DE PARTIR ?|

TROIS-RIVIERES METROPOLITAIN
373-01 1 1

Entre 19 h et 4 h du 6 au 31 décembre
Les sommes 
recueillies 

seront 
versées à

7//

Z'

&
CORPORATION DU SPORT 
UNIVERSITAIRE ET 
AMATEUR DU TROIS-RIVIÈRES 
MÉTROPOLITAIN

Une collaboration :
Crémerie

des
Trois-Rivières

■ ■ 8 ■ ■

o u cet

les 6 et 7, et 12 au 31 décembre de 20 h à 3 h

Tous les 
fonds recueillis 
seront versés à la 
Fondation du

CEMTH
■•JFPIYALiEE
EAlMTE-TBiEi

Une collaboration :
• STONE CONSOLIDATED • PRODUITS SHELL • REYNOLDS RADIO 

• BELL MOBILITÉ • ALCAN (usine St-Maurice)

SOYEZ PRUDENTS !
Une collaboration Le Nouvelliste

La période active d'Opération Nez Rouge se pour­
suit donc jusqu'au 31 décembre. Tous les dons versés 
seront remis à la Corporation universitaire de l'U.Q.T.R.

Cette année encore, pour bien clore vos récep­
tions, offrez à vos invités «Un petit dring avant de par­
tir».

'-'O

DEIAPAvRT Joe LEQuiPE. JJE

HIPPODROME
TRO/S-R/V/ËRES1

CHERS A MA Th; U RS DE COURSES
Au nom dr tous les artisans des courses sous-harnais, 

au nom de la direction et du personnel 
de l'hippodrome Trois-Rivières, 

accepter nos voeux les plus sincères

À L’OCCASION DE NOËL 
ET DU NOUVEL AN.

tàuitaUe un

A/oël
bonne, et Iteuieuie 

année, à /oui leA. 
cUenti et anùA..

anniversaire
MERCI de l'encouragement
soutenu pendant toute 

Tannée.

LIVRAISON
gratuite

dans la

mauricie

v meunerie *«
LAFRANCb !c©

INC.

315, RANG NORD, SAINT-SÉVERIN-DE-PROULXVILLE. Tél. : (418) 365-5578

FRANÇOIS TESSIER, rés. : 1-418-289-3227 - SANS FRAIS : 1-800-463-0778

SERVICE DE DEUX TECHNICIENS EN 
ALIMENTATION ANIMALE :
Benoît Liberge et Jason Frigon

• Service en vrac et 
dasplrateur

• Grains de semence
• Marchand de grains et 

moulées
• Engrais fertilisant
• Nourriture pour chiens et 

chats
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Le réveillon de la Maison Carignan
ans la société 
actuelle plu­
sieurs personnes 
se retrouvent 
seule, pour diffe­
rentes raisons, 

pour la fête de Noël. Pourtant, cha­
cun se doute bien que c'est sûre­
ment le moment de l'année où la 
solitude s'avère la plus difficile a 
supporter, du fait qu elle s'oppose a 
la réunion, l’harmonie et la joie.

La Maison Carignan, un centre 
de thérapie, organise des activités 
pour palier à ce besoin fortement 
ressenti chez les résidants. De ce 
fait, le 24 décembre, une soirée de

Puis, vient le spectacle où 
plusieurs talents seront décou­
verts et appréciés. Des musi­
ciens, des chanteurs, des «lip- 
sing» et d'autres numéros seront 
de la partie. Le but de cette activi­
té consiste à enlever la peur du ri­
dicule, la gène, à montrer ce 
qu’est une organisation et surtout 
à démontrer qu’il est possible de 
s'amuser sans drogue et sans al­
cool. Après ce merveilleux mo­
ment, chacun et chacune laisse 
ses pas danser sur plusieurs airs 
bien connus, c’est alors le temps 
du réveillon»

Vers 3 heures, on demande aux 
familles de quitter, mais on garde

,

X
m

i

h

Noël sera organisée pour ceux qui y 
suivent présentement une thérapie 
et qui devront passer leur nuit de 
Noël là-bas.

À ce sujet, M.Louis Doucet, 
coordonnateur de cette activité, 
nous parle des points principaux du 
déroulement de cette soirée
«Tout d’abord, les résidants de la 
Maison Carignan accueillent les 
membres de leur famille vers 4 
heures. La soirée débute par un 
souper où tous ont la chance 
d’échanger avec leurs proches; 
suivi de la traditionnelle messe de 
Noël. Vers les 9 heures, c’est le 
moment du dépouillement de l’ar­
bre de Noël où les parents offrent 
à leurs enfants respectifs chacun 
leur cadeau, dit-il. Par la suite, le 
Père Noël offre à chaque résidant 
de la Maison Carignan un présent 
qui provient de diverses comm- 
munautés.»

les enfants des résidants à dormir à 
la Maison Carignan pour qu’ils aient 
la chance de rester avec leur père.
«En général, les enfants appré­
cient ce moment puisqu’il leur 
permet de comprendre où vit leur 
père, ça les sécurise», souligne le 
directeur de la Maison, M.Yvon Cari­
gnan.

Le lendemain vers 11 heures, 
les mères ou la famille viennent 
chercher les jeunes.

«Durant cette soirée, l’ambian­
ce est souvent lourde, puisqu’il se 
vit un mélange de diverses émo­
tions», mentionne encore M.Yvon 
Carignan. Il est intéressant de 
constater que quelques fois, dans 
cet amas de sentiments, il est possi­
ble de cerner le vrai problème de 
l’individu, celui qui l’a amené à con­
sommer. Malgré tout, même s’il 
s'agit d'une soirée de fête, il faut 
garder le contrôle, ce qui nécessite

une organisation très structurée.
Dans toute cette organisation, 

les premières personnes à qui 
s'adresse l'activité en soi, ce sont 
celles qui sont présentement en 
thérapie a la Maison. A ce sujet, 
trois résidants ont confirmé que leur 
plus beau souvenir de Noël était ce­
lui passe à la Maison Carignan. Ste­
ve, Roger et Giovanni s’entendent: 
«La plus belle chose est qu'on se 
donne la chance de le vivre, on ne 
fuit pas et surtout le lendemain, 
on s’en souvient.» En effet, chacun 
est d'accord pour dire que le soir de 
Noël, ils se sentent bien car ils pren­
nent conscience de ce qui leur 
manquait par le passé. En fait, ils 
s'empêchaient de vivre les émo­
tions qu’ils ressentaient, et surtout 
ne se sentaient pas capable de vi­
vre sobrement. Ils préféraient fuir 
par l’alcool ou la drogue.

«Je passais à côté de plu­
sieurs émotions parce que j’avais 
honte», précise Giovanni de son ac­
cent italien. Cependant, aujourd'hui, 
ce qu’ils apprécient dans cette jour­
née spéciale de fête, semble être ce 
dont ils se sont privés par le passé, 
soit la chaleur, les émotions et les 
sentiments qui se dégagent de ces 
moments. Comme le confiait Ro­
ger : «L’amour qui s’en dégage est 
magique.»

Pour certains d'entres eux, c’est 
un premier contact avec un monde 
semblable à la famille, c'est-à-dire 
où chacun sent qu'il fait partie d’un 
groupe. Tout le monde y participe. 
La présence des enfants amène 
certains à espérer qu’un jour, eux 
aussi pourront fonder un foyer sta­
ble où les visages souriants seront 
ceux de leurs enfants.

«Je souhaite qu’un jour, ce 
sera avec ma famille, mes enfants 
que je passerai un aussi beau 
Noël», précise Steve avec le souri­
re. Ces petits bouts de choux rap­
pellent aussi à chacun que tous ont 
des responsabilités et qu’ils ne peu­
vent à tout moment les fuir. Ils leur 
rappellent ce à quoi ils feront face 
dehors.

À travers cette activité, ils se sur­
prennent eux-mêmes et se décou­
vrent des talents. Ils aiment organi­
ser cette fête et sont très fiers 
lorsqu’arrive la journée tant atten­
due de tous. Ils ont alors le senti­
ment d’avoir accompli quelque cho­
se de bien et ils ont raison d'en être 
heureux. Ils apprennent à reconnaî­
tre les vraies sensations et à se ren­
dre compte de leurs déceptions 
réelles. Dans toute cette panoplie 
d'émotions, chacun des résidants 
prend conscience à quel point la 
présence de quelqu'un peut leur 
apporter de réconfort.

Créer l’ambiance 
sans drogue ni alcool

Jctes fUHii transmette* 
(a nanulattc

des p(«s aqiéavlt

a mis 
n<is nie4 ((. '441S

' ) l<uvs p ia^items de (<i péiUide des 
cheats et ch en tes ainsi qu à t<uit* 
voeux p<i44e i44i jo4ie44x ( ïlaë( et 1441e anm

LAITERIE LA TUQUE LTÉE
UNE FILIALE DE NUTRINOR

Distributeur d'eau de source naturelle Mésy
647, Saint-Louis, La Tuque (819) 523-4555

54040 Jim Villeneuve, directeur WL>

Que Noël apporte à chacun et chacune joie et plaisir et que
IW7 transmette à tous un espoir 
de paix et de bonheur!
• Finition de photos couleur dans la même 

journée, avec le système Colorwatch
• Vente d appareils photo et jumelles
• Photos passeport en couleurs ou 

noir et blanc, idéale pour carte 
d assurance-maladie

igffis
347, rue Saint-Joseph 
La Tuque (Qué.)G9X1L3 
TÉL: (819) 523-5005 
Fax: (819) 523-5005

Photo ABS Ltée,
ï4ne haUtade à déo&lappen.

<£T

La direction et le personnel offrent à 
toute la population leurs plus sincères 
voeux de Noël et du Nouvel An et vous 
remercient de votre encouragement.

VENEZ EN FAIRE 
L'ESSAI

CAMION RRM 2500

CARAVAN 1997
À l'achat d'une voiture 
ou d'un camion neuf, 

changements d'huile à vie
GRATUITS.

LOCATION PAUL GIRARD Inc.
Court ou long terme 
Voitures et camions 
Service 24 heures

. , ■ ■ A- A4 t y - ' 4U- SGv» •v-w'T

T

Un service après-vente exceptionnel 
qui a fait notre renommée.

^ “On est d'affaire» "

DU MA IS
608, B0UL. DUCHARME, LA TUQUE - 523-4541

À Toccasion de Noël 
et de la Nouvelle Année 

qui vient,

CARTONS ST-LAURENT
profite de l'occasion pour présenter 
à toute la population ses meilleurs 
voeux de bonheur dans une atmos­
phère d'amitié et de fraternité.

’ M

Cartons 
St-Laurent inc.

1000, Chemin de l’usine 
La Tuque

(Québec) G9X 3P8 
Téléphone: 819-676-8100 

Télécopieur: 819-676-8125

»
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Aline Chrétien
Première Dame du Canada

Maurice Richard
Maire de Ville de Bécancour

Guy Julien
Ministre de l’Agrieulture, des Pêcheries 

et de l'Alimentation du Québec

Lorsque je repense à mes plus 
beaux Noëls. mes souvenirs se portent 
toujours vers ceux passés à notre cha­
let du lac des Piles. C'est à cet endroit 
que nous avons vécu, ma famille et 
moi, nos plus belles fêtes. Je me rap­
pelle d'une année en particulier où no­
tre premier petit-fils Oliver, alors âgé de 
3 ans, surveillait la venue du Père Noël.

Celui-ci a finalement traversé le lac glace en motoneige et 
a échappé un cadeau dans la neige que nous avons récu­
péré et qui portait «par le plus heureux hasard», le nom 
d'Olivier. Un ravissement, tout comme ces heureux mo­
ments du passé: ceux où mon père berçait ses arrières-pe­
tits-enfants, celui où Jean et moi avons chanté à la messe 
de minuit de Shawinigan-Nord. et bien d'autres encore.

Cette année, les retrouvailles se feront à Ottawa. En at­
tendant, chacun d'entre nous essaie de faire sa juste part 
de partage en s'impliquant auprès d'organismes qui font 
appel à la générosité de chacun.

Anne Beaumier
Présidente de Re/Max de Francheville

Mon plus beau souvenir de 
Noël : assurément celui de l'an 
dernier ! Je me rappelle ce mo­
ment avec grande émotion puis­
que c'est celui où, pour la pre­
mière fois, mon enfant était là.

Nouvellement arrivée, née le 
17 décembre, elle était là, dans 
mes bras, partageant ma joie.

Je pouvais la toucher, la sen­
tir, réconforter ses pleurs et 
l’embrasser.

La famille, c'est très important et la présence d'un en­
fant nous en fait réaliser toute l'essence. Encore bien plus 
lorsque l'enfant nous arrive au moment de Noël.

La paix et le bonheur ressentis à ces moments sont 
scellés à tout jamais parmi mes plus beaux souvenirs. 
Maude fut le plus beau cadeau de Noël que j'aurais pu es­
pérer et elle fait la joie de mon quotidien.

A tous et toutes, Joyeux Noël !

La maison familiale abritait parents 
et grands-parents paternels. C'est du­
rant la veille de Noël que ma mère et 
ma grand-mère préparaient la dinde et 
cuisaient les beignes. Nous, les quator­
ze enfants, participions à la tâche. Je 
me souviens que c’est nous qui arra­
chions les plumes de l’oiseau.

Plus tard, juste avant de nous cou­
cher chacun accrochait son bas sur la 
corde derrière le poêle avec l’espoir de 

recevoir les cadeaux remarqués dans le catalogue.

Hélas, la réalité était autre et le jouet plus petit que ce­
lui rêvé... Par contre les fruits et les bonbons comblaient 
les espérances.

Au jour de l’An, la bénédiction paternelle demandée 
par l’aîné était et est toujours de tradition dans ma famille 
qui compte ajourd’hui plus de 100 membres.

Yvon Carignan
Directeur de la Maison Carignan 

Trois-Rivières

De toutes les fêtes de Noël que j'ai 
vécues, celle dont je garde le meilleur 
souvenir est la dernière où toute ma fa­
mille a été réunie Frères et soeurs 
échangeaient et avaient beaucoup de 
plaisir ensemble. Malheureusement, il y 
a déjà si longtemps de cela...

Gilles Devault
Maire de

Sainte-Anne-de-la-Pérade

Mon plus beau souvenir de Noël se 
situe durant la période des Fêtes de 
1982.

Lors d'un rassemblement d'enfants, 
au cours duquel il y avait distribution de 
cadeaux par le Père Noël, quelle fut no­
tre surprise, à sa mère et à moi, de voir 
notre fille faire ses tout premiers pas. La 
joie et l’émotion étaient à leur comble.

Le souvenir d’une petite fille délicate 
qui tardait à s’aventurer dans ce nou­

veau monde restera gravé à tout jamais dans ma mémoire.

Il m'est déjà arrivé d'aller fouiller, en 
I absence de mes parents, dans un cer­
tain garde-robe, question de vérifier si 
le Père Noël était passé! Mais cela, tous 
les gamins l’ont fait!

Quand je pense à Noël maintenant, 
c'est l'enfance qui m’habite, avec tout 
un cortège de couleurs, de musique et 
d'odeurs.

Quand, je pense à Noël, ce sont 
plutôt des sensations imprégnées d'ef­

fluves de cuisine qui me reviennent, dessinées sans doute 
par la patine du souvenir.

Je revois la cuisine toute baignée de la vapeur chaude 
des cuissons, qui fleurait bon la cannelle, le clou de girofle, 
le thym, le romarin, j'entends encore le grésillement des 
poêlons déglacés au vin rouge, le cliquetis du fouet, le sif­
flement de la bouilloire, le tintement clair des porcelaines...

Je me souviens aussi de la senteur verte du sapin, du 
parfum capiteux de l’encens à la messe de minuit, des voix 
cristallines de la chorale, de la couleur frileuse des étoiles 
au sortir de l'église...

Je sais maintenant que c’est tout cela la magie de 
Noël, pour le plaisir de la joie d'être ensemble.

Jean-Pierre Jolivet
Député de Laviolette

Mon plus beau Noël, c’est celui de 
décembre 1963.

Quelques jours avant Noël, soit le 8 
_,, décembre 1963, un an jour pour jour 
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Comme le Père Noël, nous vivions sur des nuages et 

nous irradiions la joie et le bonheur.
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nos roucoulements de jeunes tourtereaux et dévoilant no­
tre amour à notre nouvelle parenté. C’est durant la messe 
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Mgr Martin Veillette
Évêque du diocèse 
de Trois-Rivières

Jeune prêtre dans les années 60, on 
m avait demandé s assurer la messe de 
minuit a La Bostonnais, village situé à 
une dizaine de kilomètres de La Tuque. 
Le soir du 24 décembre, j'avais soupé 
avec mes parents à la maison familiale. 
À l'extérieur, le temps était maussade, il 
pleuvait.

Je voyageais alors en «Coccinelle», 
petite voiture de marque Volkswagen, 

et je partis prudemment, très tôt, sur une vraie patinoire. 
Arrivé à une petite côte, je fus incapable de la monter avec 
ma voiture. Je fus obligé de redescendre très lentement, à 
reculons.

Je me suis réfugié chez une famille habitant à proximité 
en attendant qu'une voiture plus «pesante» passe et puis­
se me conduire au village, ce qui arriva sans tarder. Inutile 
de souligner que les participants à la messe de minuit ont 
été moins nombreux que d'habitude, mais la messe a eu 
lieu comme prévu

Je passai la nuit au presbytère de La Bostonnais et, le 
lendemain, un bon paroissien est venu me reconduire à 
ma voiture. La pluie avait réussi à faire disparaître toute tra­
ce de neige et de glace. Une ancienne histoire de pluie... 
le soir de la messe de minuit pour un jeune prêtre mission­
naire.

Liette Girard
Directrice générale 

Artisans de paix

J’avais dix ans et nous demeurions 
sur la Côte-Nord, à Sept-lles Mon père 
n'avait pas travaillé de l'année et il était 
bien trop fier pour oser demander l aide 
sociale. Nous n'avions donc presque

y
 rien sur la table.

Le curé est venu, juste avant Noël 
apporter chez nous une grosse boîte de 
jouets et deux grandes boîtes de nourri­
ture. Je me souviens d'avoir vu ma 
mère pleurer devant un jambon et une 
dinde. Je me rappelle aussi de ma joie 
devant toutes ces merveilles.

C’est peut-être parce que j’ai connu le fait d’aller à 
l'école sans avoir mangé, et peut-être aussi grâce à ce 
Noël, si je m’implique autant aujourd'hui pour rendre plus 
joyeux le quotidien comme le Noël de nos plus démunis.

Mgr Laurent Noël
Administrateur diocésain 

de Trois-Rivières
Mon plus beau Noel est sans doute 

celui que j’ai vécu le 25 décembre 
1950

Avec un groupe de pèlerins, j étais 
alors à Bethléem. J'ai d'abord participé 
à la messe de minuit dans la grande 
Basilique de la Nativité. Puis, au mo­
ment de l'aurore, j'ai célébré la messe 
dans la chapelle de la grotte où, selon 
la tradition, Marie a donné naissance à 
son fils.

Je me rappelle encore l’émotion ressentie en méditant, 
sur les lieux de l'événement, les paroles de saint Luc: «Au­
jourd'hui vous est né un Sauveur»

Jocelyne Elliott>Leblanc
Mairesse de Louiseville

J'ai toujours aimé Noël. En fait, la pé­
riode qui précède. Quand mes enfants 
Caroline et François, étaient petits, j'ima­
ginais à l’avance leur frimousse ricaneuse 
devant les cadeaux. Dans mon enfance, 
avec mes frères et soeurs, les préparatifs 
se vivaient dans les rires même si le Père 
Noël ne roulait pas toujours sur l'or.

Mais il y a un Noël en particulier qui 
me bouleverse encore quand je me le re­

mémore Je travaillais à l'hôpital Comtois de Louiseville. Un 
patient, père d une famille très nombreuse, avait soulevé no­
tre compassion. Sa femme l'accompagnait dans sa maladie 
avec courage.

Nous savions tous qu'il restait peu de temps avant que ce 
patient prenne congé de la terre définitivement. Il endurait pa­
tiemment son mal et formulait très peu dëxigences. une seu­
le : il tenait plus que tout au monde à être sorti à temps de 
l’hôpital pour vivre son dernier Noël chez lui, parmi les siens 
C'était un homme de tradition.

Tout semblait favorable à la réalisation de son voeu. Mal­
heureusement, l’avant-veille de Noël, une fièvre élevée s'est 
abattue sur lui. Impossible de lui accorder son congé.

Alors, une compagne de travail, Louise Jourdain, et moi- 
même. avons décidé de combattre le mauvais sort. Jean-Jac­
ques. mon mari, s est rendu sur notre terre pour couper un 
petit sapin. Nous avons fait appel à une amie fleuriste pour le 
décorer. Louise a préparé du sucre à la crème et d’autres pe­
tites gâteries. Quand il nous a vues avec notre sapin, notre 
sucre à la crème et nos cantiques de Noël, il s'est effondré en 
sanglots.

Cette année-là, mon Noël ne fut vraiment pas comme les 
autres.Quelques jours plus tard, le patient nous quittait pour 
de bon. Longtemps, une merveilleuse odeur de sapin a flotté 
dans l'air de sa chambre d'hôpital.

Jean Sisto
Président-éditeur 

Le Nouvelliste
Pour ma pari, je crois que tous les 

Noels sont beaux, et ils le sont particu­
lièrement lorsqu il s agit de mes en­
fants

Cependant, un de ces souvenirs me 
revient en mémoire. La maman du petit 
Nicolas avait fait de son mieux pour ca­
cher les cadeaux de celui-ci de manière 
à ce qu’il ne puisse les découvrir avant 
la journée de Noël. Malgré toutes les 
précautions prises, ils n’ont pas résisté 
à la curiosité de Nicolas, 4 ans 

Il les a tous trouvés en faisant le tour de la maison Ce 
fut un des ces moments cocasses qui ne s'oublient jamais

Guy Leblanc
Maire de Trois-Rivières

Mes plus beaux souvenirs du 
Temps des Fêtes remontent à l'époque 
où j'avais 7 ou 8 ans... Mon père et ses 
trois frères se réunissaient chez l'un 
d'entre eux, mon oncle Edgar, cultiva­
teur à Batiscan. Ils amenaient avec eux 
femmes et enfants, tout un clan familial 
heureux de se retrouver.

C’était en 1954, les hommes veil­
laient à la cuisine et les femmes discu­
taient au salon. Nous les jeunes, on se 
promenait entre les deux groupes. On 

était sages: il y avait, à cette époque-là, plus de discipline, 
plus d'autorité parentale et les enfants en tenaient compte.

C'était un ravissement et un plaisir d'écouter ces per­
sonnes qu'on voyait plus grandes que nature, comme des 
géants, raconter leurs histoires de chantiers, certaines sé­
rieuses et même tragiques, d'autres drôles et parfois fran­
chement hilarantes. On pouvait entendre la même histoire 
d'une année à l'autre, mais jamais on ne s'en lassait, à 
cause des dons de conteurs de mes oncles.

C'était aussi les «bouffes» extraordinaires, alors que les 
mères avaient cuisiné pendant plusieurs semaines, pour 
nous en mettre plein la vue et plein la panse. Je me sou­
viens aussi que la maison était toute éclairée, qu'il y avait 
beaucoup de chandelles un peu partout et que la neige 
semblait plus blanche et plus abondante à cette époque 
que maintenant. C'était surtout l'émerveillement créé par le 
monde des adultes, qui nous semblait encore si lointain et 
mystérieux.

Aujourd'hui, la vie est certainement plus confortable, 
mais je me rappellerai toujours avec émotion ces moments 
magiques, le Temps des Fêtes à Batiscan.
—

ue l'année 
1997
vous apporte 
le honneur 
espéré 
et vous assure 
l'abondance 
souhaitée
Le Conseil d'administration 
de la Société Saint-|ean-Baptiste de la Mauricie

r Société Saint-Jean-Baptiste de la Mauricie
3239, rue Papineau, C.P. 1059, Trois-Rivières (Québec) G9A 5K5 
Téléphone : (819) 375-4881 • Télécopieur : (819) 375-5854
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Vive les « Joyeux Noëls » du Musée
elle tradition que 
celle de Noël qui 
traverse les 
âges. C'est une 
période où cha­
cun donne libre 
cours à son ima­
gination et à son

talent créateur pour cuisiner, déco­
rer, utiliser son sens artistique.

Le Musée des arts et traditions 
populaires a donc retenu ce thème 
«Les Joyeux Noëls», pour nous faire 
redécouvrir l'histoire des Noëls qué­
bécois. Des centaines d’objets évo­
cateurs et feeriques permettent de 
revivre la magie du temps des Fêtes 
dans une exposition qu'on peut par­
courir jusqu'au 19 janvier.

DES ACTIVITES DE NOEL

Pour bien entourer cette exposi­
tion joyeuse, le musée propose tou­
te une série d'activités variées. Ain­
si, tous les dimanches de 
décembre, les tout-petits devien­
nent des lutins du Père Noël et ap­
prennent à fabriquer des jouets et 
des décorations du temps des Fê­
tes. Ils auront aussi droit aux contes 
et légendes de Noël.

Une autre série d’ateliers aborde 
les préparations culinaires, la con­
fection de décoration et remballage 
du temps des Fêtes.

Une pièce de théâtre sera pré­
sentée au musée par les étudiants 
de l’école secondaire Les Estaca-

*1 INI
^

Mme Cécile Gélinas, directrice de l'ethnologie, M. Jacques Parent, 
président du conseil d'administration, M. Gilles Boulet, directeur 
général, et Mme Annabelle Laliberté, directeur du secteur éducatifs, 
vous ont préparé de «Joyeux Noëls» remplis de souvenirs au Musée 
des arts et traditions populaires.

des. Le Quatuor de sax de l’UQTR y 
conviera le public à un brunch.

La fête des Rois donnera l’occa­
sion à tous de giguer, chanter et 
danser un quadrille avec l’Associa­
tion québécoise des loisirs folklori­
ques.

LES EXPOSITION DE L'AN NEUF
Depuis le 15 décembre, une ex­

position mettra en lumière l’imagi­
nation et le talent de «Nos jeunes 
patenteux» de 6 à 12 ans.

La Saint-Valentin sera marquée 
par un vin et fromage présenté dans

une ambiance enrobée de roman­
tisme et d’histoires d'amour «dignes 
de Cupidon».

Suivra, dès la fin de février, un 
atelier de conte et légendes sur 
l’acériculture où on pourra tout sa­
voir sur la fabrication des produits 
de l’érable en plus de pouvoir, évi­
demment, déguster.

En mars, les jeunes de 6 à 12 
ans se donneront rendez-vous à la 
Vieille prison où ils découvriront lé­
gendes, mimes et chasse aux tré­
sors.

Les brunchs littéraires se pour-

Volumineux courrier du Père Noël
n 1974, des em­
ployés du service 
des Communica­
tions ont décidé 
d'aider le Père Noël 
à répondre au cour­
rier qu'il recevait et 
ne pouvait être livré.

En 1983. cette activité devint un 
programme national de la Société 
canadienne des postes. On avait 
alors répondu à 290 000 lettres. De­
puis, grâce à la précieuse collabo­
ration des bénévoles de la société, 
plus de 8 millions de réponses ont 
été expédiées aux enfants.

L’an dernier seulement, les lu­
tins de la Société canadienne des 
postes ont aidé le Père Noël à ré­
pondre à plus d’un million de lettres 
provenant d'enfants du Canada et 
du monde entier. Pour la province 
du Québec seulement, ils ont ré­
pondu à environ 302 000 lettres.

La réponse du Père Noël est ré­
digée dans la langue de l’enfant. 
Jusqu'à présent, on a pu répondre 
dans 18 langues différentes, outre 
le français et l'anglais, il y a l’espa­
gnol, l'italien, l'allemand, le polo­
nais, le tchèque, le roumain, le hon­
grois, le portugais, le lituanien, le 
grec, le russe, l’inuktituk, le japo­
nais, le vietnamien, l'ukrainien, l'ara­
be, le chinois, l'arménien. Le Père 
Noël répond même en braille!

Les employés bénévoles de la 
Société canadienne des postes ré­
pondent à toutes les lettres portant 
une adresse de retour, quel que soit 
le moment de l'année où ils les re­
çoivent.

Quelque 13 400 lutins, em­
ployés actifs ou retraités des pos­
tes, donnent de leur temps pour ai­
der le Père Noël à répondre a son 
volumineux courrier et à répandre 
de la joie dans le coeur de millions 
d'enfants.

H

1F, CASTEL DES PÉ

ran vier [

Brunch du Jour de l'an

-^stavikat,^

Service Continuel i compter {U midi Cuisine française 
Enfant S SS $
Adulte lé SS $ Taxes et servie en îu$

Legrand buffet du Je
Service continuel à compter île 1 : 
Enfant SMt Pour réservation

Adulte 19SS $ re*** etf©i\
454616

b o u I Trois-Rivières-Ouest Que

Nous profitons tic ce temps de répHtisstnnes pour souhaiter a t luicniilc) th 
nos cniplovctcls. clients, fournisseurs et amile)s, nos meilleurs eoeta tl< 
Joyeux Noël cl de lionne et Heureuse . innée.

La direction

CHARLES M0RISSETTE INC
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GILLES M0RISSETTE, président
* Entrepreneur général • Location de conteneurs
* Travaux en génie civil • Vente et transport en vrac sable
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* Construction rénovation résiden 

tielle et commerciale
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Pièces et Service
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19) 523-6095

suivront également tous les mois et 
les invités à venir sont les poètes re­
connus Sylvain Rivière, Raymond 
Lévesque, Louis Caron et Gaston 
Miron.

Des expositions prendront en­
core l'affiche en 1997. On y retrou­
vera «Hommage aux donateurs», 
«La médecine populaire au Qué­
bec», «Normand Toupin, sculpteur- 
récupérateur», «Gatien Lapointe, 
poète» et «Les patins».

Bien sûr, les expositions perma­
nentes du musée accueilleront en­
core de nombreux visiteurs : «Chez- 
nous», «Vestiges ou le passé re­
composé», «A chacun son toit - 
12 000 générations» et «Derrière les 
murs».

Une bonne résolution pour le 
temps des Fêtes et le Nouvel An : 
visitez le Musée des arts et tradi­
tions populaires, notre musée, votre 
musée.

infiuix ZCuLH et îlîmmc Année liiur 
iîlerei à Imite notre clientèle 

île la confiance aeeorîièe.

Fermés du samedi 21 décembre 
au dimanche 5 janvier ’97

LE SEUL VRAI SPECIALISTE EN 4 HACHES DE REMORQUES
À VOTRE SEm/ICE DEPUIS 62 ANS!

1580. rue 
Saint-Olivier 

Trois-Rivières
(819) 379-2332 / 1-800-567-8557
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en administrator
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COMPTABILITE - FISCALITE (IMPOT)

GESTION THERRIEN
378-4656 - Téléc.: 378-0807 
5365, Jean-XXIII, bureau 202 
T rois-Rivières-Ouest

La direction et le personnel de

tiennent à souhaiter leurs meilleurs voeux du temps des 
Fêtes à tous ceux et celles qui font de la résidence, un en­
droit qu'il fait bon vivre.
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Artisans de paix, 
artisans de joie

haque année, la campagne 
annuelle des Artisans de 
paix revient nous rappeler 
que la table n est pas par­
tout aussi remplie à Noël. 
L'oeuvre se donne pour but 
de tenter, au moins durant 
ce temps de festivités, d'ap­

porter un peu plus à ceux qui ont moins.
Cette année encore, les Artisans de paix 

ont reçu plus de 3000 demandes d'aide Grâ­
ce à plusieurs activités comme le Grand ba­
zar, la participation des compagnies et entre­
prises de la région, le téléphone-dons et le 
cueillette dans les centres commerciaux, il 
sera possible d'effectuer, les 20 et 21 décem­
bre, la distribution de paniers de Noël. Le 
soutien d'une armée de bénévoles rend 
l'opération possible et tous les argents re­
cueillis servent entièrement à l'achat de pro­
duits alimentaires de base.

PLUS DE 2000 PANIERS DES FÊTES
Durant ces deux jours de grande fébrilité, 

un minimum de 150 paniers de Noël à l'heure 
seront distribués à plus de 2000 familles.

•Cet exercice de solidarité permet de 
répondre à un grand nombre de deman­
des, confie la directrice générale. Mme Liette 
Girard. Beaucoup d’emplois ont été per­
dus, les familles à faible revenu sont nom­
breuses, les étudiants représentent aussi 
une clientèle souvent trop démunie.» Les 
Artisans souhai*ent pouvoir remettre de la 
viande, des pâtés, de la margarine et quel­
ques friandises à tous ces gens dans le be­
soin.

À NOËL, ET POUR TOUTE L’ANNÉE
Au delà de cette générosité du temps des 

Fêtes, les Artisans de paix offrent, tout au 
long de l'année, la tablée populaire et divers 
moyens pour aider ceux et celles qui en ont 
besoin. Le bazar-aide pour les articles d’utili-

MERCI, à vous chers clients, pour votre encou­
ragement témoigné au cours de l’année qui 
s'achève et nous vous souhaitons un Noël rem­
pli de joie et de sérénité.

GARAGE G. CHAMPAGNE
83, Principale, Lac-aux-Sables

(418) 336-2920

meilleurs Eü ski-doo v
■ I1!1!! ^PRIX

DE LA RÉGION!

Ut MtTMKIUI » nru MflNi:

C’est Noël chez les Artisans de paix !
La directrice générale, Mme Liette Girard, 
veille à répartir les denrées alimentaires 
qui seront distribuées à plus de 2000 
familles.

té, la récupération de meubles et de vête­
ments, de fibres textiles, d'appareils électri­
ques et de nourriture permettent de mettre un 
frein au gaspillage et d'offrir aux moins bien 
nantis un moyen de combler une partie de 
leurs besoins à prix abordable.

À Noël, bien sûr, mais aussi toute l'année, 
chacun peut contribuer à aider les Artisans 
de Paix dans leur oeuvre bienfaitrice auprès 
des plus démunis.

AMi - L
et

Les boutiques des musees
Un secret du Père Noël pour des cadeaux originaux

Plus que quelques dodos et ce sera Noël.
Pour ceux et celles qui n’ont pas terminé le 

remplissage de leurs bas de Noël, 
voici quelques idées de dernière minute 
qui ne sont toutefois pas les moindres.

Au Musée des religions de Nicolet de beaux objets a 
caractère religieux mais s intégrant tout a fait dans des 
décors d'aujourd'hui

Au Musee des arts et traditions populaires du Québec à 
Trois-Rivières, des reproductions de jouets anciens 
raviront le coeur des petits et celui des grands au coeur 
d'enfant

r Que nos
meilleurs voeux 

K vous accompagnent 
§|ph à Noël

et tout au cours 
de la nouvelle année.

REFROIDISSEUR D'EAU

fl Fahrenheit

EAU
FROIDE

ET
TEMPÉRÉE

235*

Celsius0
EAU

FROIDE
ET

TEMPÉRÉE

285*

BREUVAGES Radnor Itée
2910, Sainte-Marguerite oyr C707 
Saint-Maurice UiD"0/Ui
2910, Sainte-Marguerite 07c C 
Saint-Maurice ü / 0mü

À l’achat d’un refroidisseur, obtenez 
2x18 litres d’eau gratuits (dépôt en sus) 

et 25$ de coupons-rabais.

Applicable à la 
livraison à domicile 

d eau de source 
naturelle Radnor

/WY\CC

• à tous nos employés
• à tous nos clients et amis
• ainsi qu’à toute la population

Que l'An Nouveau 
vous apporte Paix, Bonheur, 

Espérance et 
dépassement de soi

'liil GERARD CRETE'ÏV*W & FILS INC.
Scieries

\ 380, route 159,
— Saint-Séverin de Proulxville

CRETE
/&/,*//////// //7/j
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Un rêve : le cadeau de Noël idéal
uel serait le 
cadeau idéal 
pour Noël ? 
Lors d'une vi­
site au Cé­
gep de Trois- 

Rivières, nous avons rencontré 
quelques étudiants afin de le 
leur demander. La question 
pourtant simple, a semblé en 
embêter plus d'un. Voici donc 
ce qu’ils rêvent de reçevoir:

Geneviève
Trois-Rivières-Ouest

Reçevoir un voyage 
pour les plages de Cuba 

serait merveilleux

Nathalie
Trois-Rivières

Partir en voyage 
avec mon copain 

me rendrait heureuse

Dominic
Sainte-Béatrice

Avec un voyage 
je serais comblé

■■

y
Kathleen

Trois-Rivières
J'aimerais beaucoup 

faire un voyage pendant 
la période des Fêtes

Marc
Trois-Rivières

Je performerais bien 
avec un appareil 

Ab-Roller

Caroline
Trois-Rivières

(Jn parfum bien choisi 
me ferait

énormément plaisir

»
David

Cap-de-la-Madeleine
Découvrir les 

trésors d'Egypte 
serait une

expérience magnifique

Marc-Alexandre
Trois-Rivières
L'argent nécessaire 
pour la réparation 

de ma voiture 
me suffirait amplement

Frédéric
Trois-Rivières

Quelques 
disques compacts 

me feraient 
grandement plaisir

Stéphane
Sainte-Angèle
Je pencherais pour 

une automobile, 
üne Cavalier Z22 

ne me décevrait pas

JOYEUX NOEL
ET

bonne année
ms LES MTEURS DE SEA-m 

lEUOATETSKI-DOO
«■mmnm

De la légende au conteur
"ïM7

fl

N

ous aimons tous les 
contes, particulière­
ment au moment de 
Noël. Dans les années 
1800, un auteur britan­
nique nommé Charles 
Dickens définissait un 
nouveau genre littérai­

re : le conte de Noël. En effet, son person­
nage de M. Scrooge, un homme très ava­
re, deviendra un modèle pour les adeptes 
des contes.

De nos jours au Québec, peu de gens 
s'aventurent dans ce style d’écrit, mais il 
subsiste tout de même quelques auteurs 
qui y découvrent un fervent intérêt. Entre 
autres, M. Jean-Guy Morissette, proprié­
taire de l'Auberge du Lac Saint-Pierre, est 
un de ceux qui croient qu'il se dégage de 
ces contes une magie particulière.

À la fin des années 70, il obtint une chronique de 
Noël dans le journal intitulé l'Union des Cantons de 
l'Est publié dans la region de Victoriaville. Cest dans le 
cadre de sa chronique qu’il eut l’idée de publier un 
conte qu'il aurait produit lui-même. Celui-ci fut grande­
ment apprécié par les lecteurs ainsi que par ses pro­
ches. II décida de poursuivre, se découvrant un nou­
veau talent.

Jusqu à maintenant il est l'auteur de 14 contes de 
Noël, tous plus magiques les uns que les autres. 
M.Morissette aimerait bien pouvoir les partager avec la
population. «Je cherche présentement un éditeur qui 
me permettrait de les publier», mentionne-t-il. En fait, 
il en est a sa deuxième expérience, puisqu'on 1978, il a 
lancé un livre dans la région de Montréal portant princi­
palement sur les problèmes sociaux.

II espère donc avoir sa chance, malgré qu'il s'agis­
se là d'un genre littéraire plus rare au Québec.

La principale difficulté de la rédaction d’un conte 
de Noël s'inscrit dans le court laps de temps où doit se 
dérouler l'action, soit en une seule nuit. Et, pendant 
celle-ci, il doit se produire un changement radical dans 
le comportement d'un personnage ou dans une situa­
tion qui lui est proche. Voilà pourquoi plusieurs auteurs 
dirigent leur plume vers des styles plus populaires.

Afin de faire partager cette passion pour ce type 
d'écriture, lors de la soirée des employés qui se dérou­
le à l'Auberge pendant la période des fêtes de Noël, 
celui-ci fait la lecture d'un de ses écrits. II tenta l’expé­
rience pour la première fois en décembre 1988, et ce 
fut très bien accueilli. Alors il recommença l’année sui-

I000$ sur tous les SEA-DO01996
DE RABAIS neufs en inventaire d’ici le 31 mars 1996.

^ VENTE ET SERVICE / SEA-DOO ET JET-BOAT
® ‘Offre (elide sur toutes les motonwrlnes neuves I

, Seo-Doo lf9i en Inventaire.otomarines Suiet a l'approbation du credit.
; LOCATIONul.PQUGet ^

SAINTE-GERTRUDE 297-2931 SHAWINIGAN 539-8060

vante, et ainsi de suite. Pour lui, ce moment est très im­
portant : «Cela permet aux employés de prendre 
conscience que Noël n’est pas qu’un temps où l’on 
boit et danse, mais aussi il est un temps de ré­
flexion», insiste M.Morissette.

Après avoir constaté que ses travaux étaient bien 
reçus par les autres, il privilégia la clientèle de l'Auber­
ge en distribuant l'an passé, dans chacune des cham­
bres, une copie de son conte le plus récent. II fut 
agréablement surpris lorsqu'il s'aperçut que tous 
l’avaient emporté dans leurs valises.

Le principe qui se dégage de ses récits, est qu’il 
existe un moment magique où tout semble s'arranger 
dans la nuit de Noël. D'ailleurs pour plusieurs cette fête 
représente l'espoir puisqu'elle donne l’impression qu’il 
ne suffit que d'y croire pour que tout devienne tel qu’on 
le voudrait. Le conte permet de réaliser des instants 
comme ceux-ci. Malgré ce que puisse croire les gens, 
ce genre littéraire ne s’adresse pas qu'aux enfants. 
Même que certains sont trop complexes pour qu’ils 
soient compris par des petits en bas âge. Sur ce, 
M.Morissette rectifie cette fausse illusion: «La majorité 
de mes contes s’adressent aux adultes. Au fond, 
chaque adulte garde un coeur d’enfant»

Somme toute, même dans l'histoire lointaine il exis­
tait des conteurs de légende. M. Morissette est un ex­
cellent conteur. Le conte est en quelque sorte un sup­
port matériel à ces récits oraux. II illustre ce que 
chaque personne vit à Noël, des moments heureux où 
chacun s'arrête pour regarder autour de lui et pour ai­
der ceux qui n’ont pas leur chance.

J > v '

JVoë/ suscite en 
nous le désir d'être 
meilleurs les uns 
envers les autres. 
Nous sommes plus 
près de notre 
coeur. Que cette 
merveilleuse fête 
soit le début d'une 
avalanche de 
solidarité qui 
durera toute 
l'année 1997!

Raymond St-Gelais 
évêque de Nicolet

*

Une suggestion pour les jeunes
Offrir un cadeau est agréable. Vous n’avez pas d’argent pour offrir des ca­

deaux ? Avez-vous remarqué comme tout le monde manque de temps ? Donnez 
donc du vôtre ! Offrez de rendre un service : faire le ménage du garage, cuisiner 
un repas par semaine à la place de vos parents ou encore réparer la bicyclette 
de votre frère.Donnez la priorité aux activités qui vous font aussi plaisir. Et sur­
tout, respectez votre engagement !

DEPUIS 1977 A VOTRE SERVICE
La direction et le personnel souhaitent 

à tous leurs clients un Noël rempli 
de bonheur et une nouvelle année 
riche en réalisations de toute sorte!

■ ACHETEZ DIRECTEMENT DU FABRICANT
■ SERVICES INDUSTRIEL, COMMERCIAL, AGRICOLE ET RÉSIDENTIEL
■ ESTIMATION GRATUITE ■ DISTRIBUTEUR

SUR PLACE DE LA MARQUE

4 RAYMOND ROUSSEAU
dlrerteur qencrol

R & D ROUSSEAU inc.
FABRICANT DE PORTES DE GARAGE VENTE • INSTALLATION • REPARATION

Trois-Rivières métro: Nlcolet-Sud
693-8645 293-6155

Succursales Drummondville: 819-472-4226
Victoriaville: 819-752-1655 I

M
Réal Leblanc

/7 fcutsl tt&i o+fuA, GxyUctttt&usiA,, 
ttouA, tXHtltcUiotvi VièA, jaq&u*, Noël 

et u+te coûtée Ï997 <£eé plué pAQApèsi&i!

GARAGA K
JOHN DEERE,

UN CHOIX DE TOUTE CONFIANCE

LES ÉQUIPEMENTS 
RÉAL LEBLANC

VENTE
PIÈCES

SERVICE
ÉCHANGE

2JO, MARQUIS, SAINT-CÉLESTIN Tél.: (819) 229-3686

3
1-

<k)
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Idées- 
cadeaux I
Lingerie 

vêtements 
de base

( 1 * Nouvelle
4- collection

y de maillots 
l// 1997

IJ V
Galeries du Cap 

379.5948

l/n cadeau pour Noël!

YASHICA ENSEMBLE 
ACCLAIM AF
• comprend film, étui et pile

YASHICA ENSEMBLE 
IMPRESSION FF PLUS
• Comprend étui, film et piles
• Mode panoramique
• Mise au point fixe, compact
• Garantie de 3 ans nouveau

• Ultra compact, entièrement automatique
• Obiectif grand angle de 24 mm
• Date imprimée a i arriéré des photos
• Garantie de 3 ans

ACHETEZ N IMPORTE QUEL 
APPAREIL-PHOTO 35 MM ET 

RECEVEZ UN RABAIS DE 
25%* SUR LA PHOTORNITION 

1 HEURE POUR 1 AN

Centre
Japonais 

de la Photo

Rouleau de 
film Konica*

(d'une valeur de 4,99$)
• voir détails en magasin

Gratuit

vv. et des doubles de 
vos photos pour

990
(35mm C-41 2/poses i

heure
photo

MO

De La Photo...Seulement De La Photo!
Galeries du Cap 379-3663

Liquidation foveujej Çêtet à fout/ Souffleuses a neige
Kodiak 400 Cl— 6 et 8 forces

V
Kodiak 400 

Big Bear SE
Financement 

sur place

L

Motoneiges
Vente et location 
à partir de ^

17840$ i
par mois

Le plus grand centre de motos en Mauru

moto/ 
Thibault

MAURICIE (1992)INC
205, Dessureault, 

Cap-de-la-Madeleine 375-2222

/

La direction et le personnel désirent souhaiter 
à tous leurs clients, leurs meilleurs voeux de 

joie, prospérité et santé.

Un cadeau exceptionnel!

Perceuse 3/8, 
HOLGUN® 
VSR, 2600,
4.5 ampères, 
vitesse 0 à 1200 
tours/minute
Notre prix:1299SS

ecnt5

bottesi
BOTftî

bottes'
BOTïES

pour vous
Galeries du Cap I T . Q?r.r,ef°uL.

^ ■ Trois-Rivieres-Ouest
d^-iu»4 ■ 376-2718

me

COMMERCIAL ^ INDUSTRIEL 
• VENTE • REPARATION

351, Vachon, Cap-de-la-Madeleine 
Tel.: (819) 373-7518 Téléc.: (819) 373-8350

*

et son équipe vous 
remercient de votre 
confiance et vous 

souhaitent

* N t U S

BCLISLE
LA MADELEINE

Nous remercions notre distinguée 
clientèle qui jour après jour, nous 

accorde sa confiance.
JOIE, SANTÉ ET SUCCÈS!

Pneus et
mécanique
générale

PARCE QUE LES PNEUS. C EST IMPORTANT
80, rue Montplaisir, Cap-de-la-Madeleine

374-3333

SANTÉ, JOIE ET Wïç 
PROSPÉRITÉ

IDEES- 
CADEAUX

qui feront plaisir 
ou compléteront 

votre décor.
i(\l sur
ku/A cadres, 

/U bibelots, 
fleurs de soie 
et lampes.

SOTTES
OTTES

0TTES 
OTttS

BOTTES

?»

201, Rocheleau, Cap-de-la-Madeleine- 373-3614

Le mardi 24 décembre 

Le Père Noël de passage chez

© praifigo
à 800, rue Thibeau, 

Cap-de-la-Madeleine
de 10 h à 15 h 

des surprises pour les enfants

Heures d'ouverture

ctiatU et c&ett&d et
ffutwu. une a*#ee rem/btee de 

fondear. <te <uz#té et de 
jtiee/béicté.

“foue attep dentti fa deference 
en ctéuta#t t éfac/te Ptevipe de 

tZa^-dc-fa-Tfadefcûte.

Jacques Lévesque,
directeur

Du vendredi 1 3 décembre au lundi 23 décembre, ouvert de 8 h à 23 h 
Mardi 24 décembre, 8 h à 1 9 h, 25 décembre, fermé 
26 décembre de 13 hà23 h; 27 - 28 - 29 et 30 décembre, de 8 h à 23 h 
31 décembre, de 8 h à 1 9 h; 1 er janvier, fermé - 2 janvier, de 1 3 h à 23 h 
Horaire normal de 8 h à 23 h, pour informations: 371 -1044
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May Lemay au royaume des poupées 1

S
ntrer dans l'univers de Mme 
May Lemay, c’est pénétrer 
dans un monde où les pou­
pées prennent une grande 
place et où l'histoire de cha­
cune relève de la passion de 
collectionneuse de leur pro­
priétaire.

«L'idée m’est venue 
alors qu’adolescente je 

correspondais avec des jeunes d’autres 
pays. Lors d’échanges de cadeaux, j’ai reçu 
quelques poupées folkloriques qui m'ont 
beaucoup plu et c’est ainsi que j’ai commen­
cé une collection qui n’a cessé de grandir», 
raconte-t-elle. Aujourd'hui, quelque 35 années 
plus tard, son univers comprend 1104 poupées 
originaires de 108 pays. En grande majorité, 
ces personnages proviennent de dons sollici­
tés auprès de personnalités de l’univers.

«Je consulte des magazines, des publi­
cations internationales qui font état de la vie 
des gens de l’aristocratie, des grands noms 
politiques, des rois et des reines et je leur 
fais parvenir une demande de poupée typi­
que de leur coin de pays. La réponse est la 
plupart du temps favorable», explique Mme 
Lemay.

m: p

i
D’aussi près que Québec et d’aussi 

loin que le Gabon, les colis sont tou­
jours parvenus régulièrement au domi­
cile des Lemay. Les enfants du couple, 
maintenant adultes, ont grandi en sui­
vant leur provenance sur la grande car­
te du monde affichée à la cuisine.

Tout ce grand trésor accumulé, 
Mme Lemay le livre généreusement lors 
d'expositions de toutes sortes.

Aussi durant la période des Fêtes, 
elle sera au Centre interculturel Stra- 
thearn, rue Jeanne-Mance à Montréal.

À travers sa collection, la valeur des objets 
diffère d'un à l’autre. Par exemple, la poupée 
offerte par Lise Fayette aura la valeur de la per­
sonnalité de sa donatrice. Celles provenant de 
l’épouse de Giscard d'Estaing et ayant apparte­
nu aux enfants du couple possèdent un carac­
tère intimiste unique. D'autres sont de vérita­
bles chefs-d'oeuvre en cire où des pièces 
prestigieuses confectionnées par des artistes 
réputées de tous les coins du monde. Certai­
nes ont des histoires fascinantes comme celle 
de la poupée rapportée de Yougoslavie par un 
ami de la famille, casque bleu pour l’armée. Le 
jeune soldat, l’a achetée dans la boutique d’un 
hôtel rescapé par miracle des bombardements 
de la guerre.

Plusieurs amitiés sont également nées de 
cette collection. Des invitations ont accompa­
gné des colis et des visites se sont organisées.
«Lors de voyages en Europe, on peut profiter 
de circuits uniques organisés par des per­
sonnes connues par la correspondance des 
poupées et qui partagent la même passion, 
c’est fascinant,» relate Mme Lemay, une col­
lectionneuse et une artiste qui dit si bien que 
ses poupées «... c'est tout un monde à décou­
vrir !»

Ht]
Votre avenir 

nous tient 
à coeur euses Fêtes m

Guy LAMPRON
Directeur de succursale

375-7737 - 379-2244

Céline BRADETTE, A.V.C.* 
Directrice-adjointe 

375-7737-691-9714

Bernard HOUDE 
Chef de bureau 

375-7737

Mireille DARGIS-BASTIEN 
Service à la clientèle

Lorraine BEAUCHAMP 
Service à la clientèle

Chantal JEAN
Service à la clientèle

Ginette JEAN 
Service à la clientèle

m «r > i

&
Hélène PLAMONDON Denis BILODEAU. A.V.C.*

Service a la clientele 375-7737-539-4106
Lucille BLAIS Sylvain BOISCLAIR, A.V.C.* Patrick BONTEMPS, A.V.C.

375-7737 -752-2212 375-7737 -1 -514-783-6789 371-3773 - 375-7737

Gilles CANTIN 
375-7737 -538-9507

Edith-Ann COURTOIS 
375-7737 - 233-4753

Claude DOHERTY * 
375-7737-691-0433

René DOYON, A.V.C. 
375-7737 - 536-0946

Claude GAUTHIER 
PL. fin

375-7737-265-3142

André GERVAIS 
293-5015

4!

Votre avenir 
nous tient 

a coeur

Robert BOURDEAU* 
375-7737 -752-2212

JLWtÊÊ

Claude CHANDONNET* 
375-2634

I
Guylaine DEMERS 

263-2619
Jean-J. DESAULNIERS 

1-418-365-6094

Donald DROUIN* 
536-2454

Gaston DROUIN* 
A.V.A. PL. fin 
536-2454

Daniel HUBERT 
375-7737 - 378-8602

Francis P. JACQUES* 
538-8283

Yves JOUBERT*
Adm a PI. fin

375-7737 -379-6423

Guylain MAILHOT* 
375-7737 -294-4088

André NOËL* 
374-6924

Jean-Noël PROULX 
375-7737 -293-5709

Magella RICHARD, B.A.A.* 
375-7737 - 374-6084

KJ

* Représentants en fonds de placement Mutuelle Invesco inc.

1055, boul. des Forges, bureau 440 
Trois-Rivières 
Tél.: 375-7737 
Télécopieur: 371-1428

La Mutuelle du Canada 
La Mutuelle Investco inc.
La Société de fiducie mutuelle
Trois compagnies du Groupe La Mutuelle

Gérald VINCELETTE* 
375-7737 - 378-6547

l Votrr av<-nrr ] 
k nous tient, 

acrx-ur/

Raymond YELLE 
378-4917

IÂJ Groupe La Mutuelle

KJ
i
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Dans cette étable, que Jésus est charmant...
ermesse des anges, la Nativité de 
Bethléem se transporte à Grand- 
Mère. Durant la période des Fê- 

V tes’ une activit® toute spéciale y
é porte le nom de Bethléem 1996.

L'événement, qui en est à sa 
C, !(Suy deuxième année, consiste en un

concours d’exposition de crèches 
de Noël extérieures parrainé par ( Association de 
promotion touristique de Grand-Mère.

La présidente Mme Pauline B. Daneault croit au 
succès de cette entreprise collective. «La participa­
tion du plus grand nombre contribue à l'embellis­
sement de la ville. De plus, l'idée devrait grandir et 
devenir un point d'attraction touristique pour notre 
municipalité,» dit-elle rappelant que l'idée est ve­
nue à l'Association par la voix d’un citoyen M Ger­
main Gélinas.

Celui-ci ajoutait de l'intérêt à son projet en le 
présentant sous la forme d'un concours une idée 
qui fut également retenue. Aussi des prix en argent 
sont attribués au mérite et pour la participation. Les 
critères de sélection du jury reposent sur l'originali­
té, l'effet visuel et/ou sonore, la qualité des person­
nages.

«Avec le temps, nous espérons créer un cir­
cuit touristique permettant à nos visiteurs d’ad­
mirer ces beaux travaux en plus de découvrir 
tous les talents que nous avons chez nous,»
conclut Mme Daneault.

Crèche vivante
à l’école

Curé-Chamberland

Les enfants de l'école Curé- 
Chamberland revivent la nais­
sance de Jésus par la participa­
tion d'une vingtaine d entre-eux 
à recréer les personnages de la 
grande nuit.

«Depuis six ans que cette 
activité se déroule, tant ici 
qu’à l’école Saint-Philippe, 
elle suscite un vif intérêt. Elle 
rappelle aux jeunes l'humble 
naissance de l’enfant-Dieu et 
soulève l’espoir,» explique 
Mme Jane Chevarie, animatrice 
de pastorale et initiatrice de la 
crèche vivante.

Cette année, les jeunes pour­
ront percevoir le vrai sens de la 
vie par la présence d'un «vrai» 
petit bébé et de sa mère.
«L’idée m’est venue de rappe­
ler que Noël, c’est aussi une 
fête de la vie et qu’en ces mo­
ments privilégiés la lumière 
brille pour chacun de nous,» 
conclut l’animatrice.

JOYEUX NOËL et BONNE ANNEE 1W7 
à tous nos client(e)s et ami(e)s.

Que 1997 soit l'accomplissement de tous vos désirs!<q
STRUCTURES D’ACIER DESUETS
i/i f-fj.'Ttr » w.i i li —i

Structures d'acier 
Fabricant d'équipements agricoles et industriels

Michel Désilets,
président

251 Bellemare, 
Tél.: 296-2415

Yamachiche GOX 3L0 
Fax.: 296-2305

SPECIAL POUR NOEL
FORFAIT BIEN-ÊTRE

Bain sauna 
Traitement facial aux algues 
Enveloppement ou sablage du corps aux algues 
Bain thérapeutique aux huiles essentielles 
Presssotherapie 
Massage de détente! heure 
Pause tisane 
Menu santé

SERVICES
SOIN

DES PIEDS 
COIFFURE
PRIX SPÉCIAUX 
AVEC FORFAIT

AUSSI
ICERTIFICATS-CADEAUX 

DISPONIBLES 
A DIFFERENTS PRIX.

CENTRE DE SANTÉ ET DE BEAUTÉ
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537-1612 i
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1637. CHAMPLAIN 
SHAWINIGAN
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ésus est né, faisons une crèche.La tradition de 
confectionner une crèche de Noël représentant la 
Nativité» remonte, selon certains auteurs, à Saint 

François d'Assise (1182-1226). Il se serait inspiré 
de l'Evangile de Saint Luc où ce dernier fait une 
description très significative des personnages, an­
ges, bergers et autres, témoignant de la naissance 

de Jésus. Cependant, d autres auteurs ne mentionnent la venue 
de la crèche de Noël qu’au XVIe siècle. Dans les chroniques des 
Ursulines de Québec, il est signalé que, dès le début de la colo­
nie, on dresse la crèche dans la chapelle des religieuses. Cette 
crèche est décorée de sapins et étonne les Murons au plus haut 
point. On y retrouve aussi les trois principaux personnages : Jé­
sus, Marie et Joseph.

Dans nos églises du Québec, la crèche fait encore partie de 
nos traditions et de notre culture du temps des Fêtes. Quelques 
jours avant Noël, le sacristain et quelques assistants commencent 
à mettre sur pied le plan de la crèche. Les échafauds se montent, 
les papiers imitant le rocher prennent forme, les branches sèches 
sont peintes en blanc et enduites de ouate simulant le givre, les 
personnages sont dépoussiérés, l’étoile est installée bien à la vue, 
les fleurs agrémentent le décor et le berceau est intronisé bien en 
évidence afin que l’Enfant-Jésus de cire y soit déposé dans la nuit 
de Noël.

Yvon Julien,
Office des communications sociales

lf, CASTEL DES PRPi

Le grmni réveillon de le St-Sylvestre
31 décembre 1996 à 20 h 00

/X ‘■y* r/
Mise en bouche 

Foie gras au Pacherenc

Crusîacés juste rôtis 
Millefeuille de Polenta 

jus à l'huile d'olive en infusion de basilic

Consommé de caille

Mignons de veau et boeuf poêlés, 
aux deux sauces, l'un, sauce morilles, 

l'autre, sauce périgueux.

Fonds d'artichauts gratinés 
fourrés au Mascarpone

Gourmandise au chocolat

Café

Flûte de champagne à minuit

mi shiii * hum; • mum

Qhez:
Cl A UDE

Cuisine française

Venez célébrer 
avec nous 
laionvÉlVi

, boul. Royal, Trois-Rivières-Ouest, Gué. G9A 4P2
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coe urinous
aebute immenses

Nous souhaitons qu'il en soit de même
pour vous tous.

'•H

Kruger inc.
JÊÊ.
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DU NOUVEAU POUR 1997
CONÇU JUSTE POUR VOUS...

...L’AGRICULTEUR DES ANNEES 2000

Série 60 de ^
NEWHOLLAN)LE REVE DE 

L'AGRICULTEUR

DISCSINE 4IB

FAUCHEUSE A DISQUES 415

21 000$

HA

D'INTERET D’ICI LE 1er JUIN 1997
par la suite 1,99% pour 31 mois

INSCRIVEZ-VOUS 
MAINTENANT 

À NOTRE

04
En vigueur du 

25 novembre 1996 
au 31 mars 1997.

PtOGUMME \S iNTIEIlEN REVENUE
Notre PROGRAMME D’ENTRETIEN PRÉVENTIF (P fE.P) vous don­
ne un contrôle parfait. Il protège votre tracteur ou votre équipement 
des réparations imprévues.
Notre P.E.P.augmente la valeur de revente ou d’échange de votre 
tracteur ou équipement.
TRANSPORT GRATUIT pour faire la VÉRIFICATIONcomplète de vos 
tracteurs et équipements.
VÉRIFICATION ET ESTIMATION GRATUITE 
de vos tracteurs et équipements 
PEU IMPORTE LA MARQUE.
DÉCIDEZ, suite à l’estimation, de faire la mise au point et BSN i ‘ ■. Z
de:

10% d’escompte sur les pièces installées chez nous
ou

reportez votre facture au 31 mars 1997.

GARANTIE DE 90 JOURS SUR LES PIÈCES ET LA MAIN-D’OEUVRE

DES SOINS DE QUALITÉ!
Vous pouvez dormir tranquille en sachant que les réparations effectuées 
dans le cadre duP.E.P. seront effectuées par des mécaniciens profession­
nels qui ont été formés en usine et utilisent uniquement des pièces de re­
change approuvées par l’usine.

Inscrivez-vous dès maintenant!

r /

b*

Joyeux Noël à tous les 
producteurs agricoles

À l’aube d’une nouvelle année, nos pensées 
se tournent vers ceux qui nous ont aidés à 
progresser en nous faisant bénéficier de leur 
appui constant.
Le personnel et la direction de C. Lafond et 
fils inc., profitent de l’occasion des Fêtes 
pour vous souhaiter leurs meilleurs voeux.

a..:*'

KWHOUAM

LAFOND 
FILS INC.

ôomencc

Det tracteurs, 
de l'équipement... 

et det gens de eenfianee!

Alain Lafond 
229-3634

Sylvain Benoît 
336-4940

Jacques Morel 
229-3452
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rue Houde, Saint-Célestin 229-3664
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Noël avec Tintin

Pour les jeunes de 7 à 77 ans
Tintin et Milou sont nés en 1929 sous la plume de 

Georges Rémi, dessinateur belge mieux connu sous 
son nom de plume Hergé.

Depuis le décès de ce maître de la bande dessinée 
(1983), le célèbre petit reporter conserve, et augmente 
même, sa popularité auprès des jeunes de 7 à 77 ans.

On voit Tintin partout, sur des agendas, des bloc- 
notes, des tablettes à écrire et des cartes de souhaits. 
Son effigie se retrouve en poupées, en figurines à mo­
deler, en impression sur des T-shirts, des casse-têtes, 
etc., même sur des bas et des cravates 100% soie.

Bientôt, on verra apparaître sur le marché de la 
vaisselle Tintin, des robes de chambre Tintin et de 
nombreux autres produits pour la rentrée scolaire 
1997.

Plus que jamais, Tintin est à la mode. Bien sûr, les 
aventures de Tintin et Milou sont disponibles en cas­
settes vidéo, mais c’est encore en albums que l’esprit 
d'Hergé habite le mieux son mythique personnage.

Tintin et Milou sont entourés de personnages sa­
voureux et bien campés. Qu on se rappelle le capitaine 
Haddock et son vocabulaire recherché, le professeur 
Tournesol et sa surdité, les policiers jumeaux Du- 
pond(t) ou l’ineffable cantatrice Bianca Castafiore, on 
les retrouve toujours avec un humour qui ne vieillit pas.

À travers 22 albums de bandes dessinees, Tintin et 
Milou parcourent la planète et vont même jusque sur la 
Lune. S'ajoutent à leurs aventures un film de dessins 
animés «Le lac aux requins» et deux films avec person­
nages humains.

L’aventure non terminée de «l’Alph Art» représente 
un cadeau particulier pour les vrais passionnés du tra­
vail d'Hergé.

Les albums d'archives de Hergé, ceux de ses au­
tres personnages «Quick et Flucke» - «Jo, Zette et Joc- 
ko» ou le dictionnaire des jurons du capitaine Had­
dock, complètent bien la collection des mordus.
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Pour Noël, je voudrais...
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L’efficacité énergétique durant les Fêtes
a société Hydro-Quebec 
situe la période des Fêtes, 
en moyenne, entre le 1er 
décembre et le 15 janvier.
C'est en effet entre ces 
deux dates que se fait 
sentir la hausse de la con­
sommation électrique cau­

sée par l'apparition dans notre décor, des 
guirlandes lumineuses et autres décorations 
«branchées» de Noël

Plus particulièrement, c’est entre 16h et 
22h que la demande attribuable aux décora­
tions est la plus forte, se situant aux environs 
de 370 mégawatts. La nuit, elle passe à 140 
mégawatts alors que le jour on parle plutôt 
de 60 megawatts. Ces données provinciales 
tiennent compte de la consommation combi­
née des résidences et des commerces.

Incidemment, vous ne le saviez peut-être 
pas, mais la Mauricie/Bois-Francs s’inscrit au nombre des ré­
gions hautement industrialisée puisqu’à lui seul, le secteur 
de la grande entreprise consomme plus de 70% de toute 
l’électricité livrée chez nous par Hydro-Québec (la moyenne 
nationale se situe aux environs 50%). Quant au 30% restant, il 
est quant à lui réparti entre les secteurs commercial, résiden­
tiel et industriel léger.

Par conséquent, dans le but de préserver cette ressource 
vitale, il nous faut adopter, à titre d’usagers, des habitudes ra­
tionnelles de consommation qui se traduiront en bout de li­
gne, par des économies d’échelle non tangibles.

DES CONSEILS POUR ÉCONOMISER
Les petits trucs qui suivent devraient vous faire réaliser 

des économies intéressantes, tout en vous permettant d’atté­
nuer la hausse de consommation électrique directement attri­
buable au temps des Fêtes.

En premier lieu, égayez votre maison avec des projec­
teurs halogènes. Certes, ils coûtent plus cher mais en revan­
che, consomment moins d’énergie. Votre facture d’électricité 
ne s en portera que mieux!

Pour éviter que les lumières de Noël fassent flamber votre 
facture d électricité, utilisez des ampoules de cinq watts qui 
consomment 30% moins d'énergie et qui sont jusqu’à 65% 
plus durables que les ampoules de sept watts.

Employez une minuterie pour éteindre les lumières des 
fêtes et votre facture d'électricité de janvier vous réservera 
une agréable surprise. Souvenez-vous que par l'efficacité 
énergétique, vous lutterez contre le réchauffement de la pla- 

*nète. . i
• Un simple réflecteur placé â l'arrière de vos lumières des 
fêtes permettra d'en doubler l’intensité. Vous utiliser ainsi

moins de lumières et consommerez moins 
d’électricité.

Lorsque vous cuisinez pendant la période 
des fêtes, n’allumez pas le four plus de dix minu­
tes à l’avance. Aussi, afin de vérifier la cuisson 
des aliments, regardez par la fenêtre du four. 
Lorsque vous ouvrez la porte, la température 
baisse, le temps de cuisson augmente et il y a 
gaspillage d’électricité.

Le four à micro-ondes consomme moins 
d’énergie que la cuisinière électrique. Souvenez- 
vous en le plus possible durant la période des 
fêtes.

La dinde des fêtes doit cuire lentement, c'est 
bien connu. Cependant, il n'est pas nécessaire 
d’allumer le four très longtemps à l’avance. Une 
dizaine de minutes suffira, comme nous le di­
sions plus haut.

Finalement, amusez-vous bien au son de la 
musique des fêtes mais n’oubliez pas de fermer 
la chaîne stéréo avant d’aller dormir.

ET LA SÉCURITÉ ALORS?
Pendant le temps des Fêtes mais aussi en hi­

ver, d une façon générale, ne laissez jamais vi­
des les douilles des guirlandes lumineuses qui 
ornent votre arbre de Noël ou qui servent aux 
décorations extérieures. De plus, rappelez-vous 
que les mini-ampoules consomment moins 
d’énergie.

Si vous utilisez un cordon prolongateur, ne le 
dissimulez pas sous la moquette ou le tapis.

□ autre part, à l’extérieur, servez-vous de cordons approuvés 
par la CSA et prévus pour cet usage.

N’oubliez pas que les appareils de chauffage d appoint 
ne doivent pas fonctionner de façon permanente parce qu ils 
sont «énergivores». Aussi, prenez toutes les précautions né­
cessaires afin d’éviter les risques d’incendie et les brûlures

Ne surchargez pas vos circuits en branchant plusieurs 
appareils à une même prise. Si un fusible grille en raison 
d’une surcharge, réduisez la charge et remplacez le fusible 
grillé par un autre de même calibre.

Pour assurer la sécurité de vos enfants, bloquez I accès 
aux prises de courant à l’aide chapes protectrices ou de pla­
ques coupe-bise.

Enfin, quand vous déneigez l'entrée du garage ou de la 
cour arrière, évitez de créer des monticules de neige qui 
amèneraient les enfants à se rapprocher des lignes électri­
ques.

Joyeux Noël et bonne et heureuse année 1997 
à toute notre fidèle clientèle.________________ .

Prenez note que nos nouveaux locaux sont maintenant situés au 

285, av. Saint-Laurent, Louiseville
( face à UNIPRIX LOUISEVILLE )

> CLINIQUE DE 
font PHYSIOTHÉRAPIE 

DE LOUISEVILLE
MfilH/FAIITP ■ Équipement de 
nuuvt.HU i l . renforcement musculaire

TRAITEMENTS PAYÉS PAR : 
S.A.A.Q. (accidents de la route) 
C.S.S.T. (accidents de travail) 
Assurances personnelles

UN RENDEZ-VOUS 
DANS LES 24 HEURES

Rene Ebacher 
Physiothérapeute

Sur rendez-vous seulement
du lundi au vendredi (jour et soir)

Les patins du Père Noël
I était une fois, il y a 
bien longtemps, un 
Père Noël dans son 
château qui était 
très malheureux. Il 
ne pouvait sortir 
parce que la glace 
recouvrait le sol et 

t-quand il marchait, ça glissait, glis­
sait et il se blessait.

!
ll devait être en pleine forme 

pour distribuer les jouets aux en­
fants la nuit de Noël. Comme Noël

!
 approchait, il devait faire quelque 
chose. Il eut l’idée de chausser des 
semelles chauffantes qui feraient 
fondre la glace sous ses pieds. Oui, 
cela fonctionnait ! Il pouvait marcher 
sans glisser, mais quand il s'arrêtait 
un moment, toute la glace fondait 
sous ses pieds et il passait à travers 
le plancher. Bon, d’accord. Ce 
n’était pas une si bonne idée que 

îça.

Un lutin eut une autre idée : lui 
fabriquer des semelles à crampons. 
Le Père Noël ne glissait plus, mais il 
n'avançait pas non plus. Les cram-

re. Mais, quelques jours avant Noël, 
un autre lutin eut une idée qui, à 
première vue, avait l’air un peu plus 
bizarre : installer des lames de mé­
tal sous les bottes du Père Noël.

En plus d’être pratique, cela se­
rait très amusant. Le Père Noël 
chaussa les bottes. Au début, c’était 
un peu difficile de ne pas tomber, 
mais bientôt, il s’habitua et se mit à 
faire toutes sortes de pirouettes et 
de cabrioles tellement il était heu­
reux !

Le lutin avait inventé le patin. Le 
Père Noël apprécia tellement cette 
nouvelle invention qu'il en donna à 
tous les enfants à Noël.

NOUVEAU TRAITEMENT À DOMICILE DISPONIBLE

285, Saint-Laurent, (819) 228-8348 Louiseville

,ï notre clientèle qui collabore avec 

nous à longueur il année, nous di­

sons merci et lui souhaitons

m, HEimmpmmwrn
Vous pense»
assurance, 

pense» a nous!
• AUTOMOBILE 

^ • MAISON
COMMERCIAL 
VIE, RENTES

MIRANT! :etcAGES'
KTssur^^xperts

A. Deshamais & Fils inc.
ASSURANCES ET SERVICES FINANCIERS

TS^bouLNorman^Troîs-RlvIères^aTÇ-MM

JOSÉE GABOURY ANDRÉ DESHARNAIS 

Courtier en assurance C. d A.A.
de dommages

Sans frais: 
1-800 

667-9251

pons l’immobilisaient sur la glace. 
Avec des chaussures comme cel­
les-ci, le Père Noël ne pourrait 
même pas. atteindre son traîneau. 
Cette idée n’était guère meilleure 
que la première.

Cette fois-ci, le Père Noël était 
découragé. Il ne savait plus quoi fai-

m #
Joyeux Noël et 

Bonne Année 1997
'1/oCtc ^ietélUé

«éefruùi film «te 50
e4t fa reiôiOH 

«te Koùte iuccca ,
"Hihm voua reme%cùm&

«te notre cicour<tÿe*Ke*t 
et koua voua ioutieUtOMA 

«le jruftuAeA fcteAÉMIUEN B ROUSSEAU
Gérant représentant

GENERAI BEAR ING SERVICE
1779, Saint-Philippe, Trois-Rivières 

-2856 TTéL: 378- réléc.: 378-2214
Depuis plus de 50 ans 

• a votre service 1

XJéquipe du restaurant J!g Becquée 
s'unit a la direction pour vous dire Yfc 
et vous souhaiter leurs meilleurs voeux.

4970, boul. 
Des Forges, 
Trois-Rivières 
Tel.: (819) 
372-1881

illlllllllliiiiiiimALAIN OUELLETTE
Commis oui pieres
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Le choix d’un arbre de Noël cultivé

r

HnJ

JoV* 'w'i

enez-vous le pour 
dit, le décompte est 
commencé. Dans 
moins d une semai­
ne, nous serons en 
plein coeur de la pé­
riode des fêtes. Vos 
emplettes sont-elles 
complétées? Les ré­

ceptions sont-elles bien planifiées et les 
repas préparés? Votre maison est-elle 
décorée et prête à recevoir les invités? 
Bref, arriverez-vous à Noël en même 
temps que tout le monde?

Si votre arbre de Noël naturel n’est 
pas encore choisi et installé, voici quel­
ques conseils utiles recueillis auprès de 
M. Michel Paquette de la Sapinière de 
la Mauricie (située sur le boulevard des 
Forges à Trois-Rivières) et qui pourront 
vous aider à faire un choix éclairé parmi 
ce qui s’offre encore à vous en ce mo­
ment.

Mais avant d’aller plus loin, saviez- 
vous qu’un arbre de Noël cultivé prend 
généralement entre 9 et 11 ans pour 
parvenir à maturité et être coupé pour la 
vente.

«Il s’agit d’un long procédé qui 
débute en serre où la semence de 
l'arbre prélevée des cônes (ou cocot­
tes) est mis en terre afin de produire 
un petit plan qui sera lui-même trans­
planté dans une plantation spéciale­
ment aménagée et préparée. Ce n’est 
qu’à la 5e année que les arbres se­
ront taillés en vue d’obtenir la forme 
et la densité recherchées. L’arbre ne 
sera pas coupé tant qu’il ne présente­
ra pas la forme désirée. Ça prend gé­
néralement entre 9 et 11 ans», expli­
que M. Raquette qui signale aussi qu’un 
sapin cultivé mesurant entre 6 et 8 
pieds doit se vendre aux environs de 
20$ chez le détaillant.

MAIS QUELLE ESPÈCE ?
Avant d’arrêter votre décision sur un 

spécimen en particulier, vous devez 
connaître les essences de conifères qui 
s’offrent généralement aux consomma­
teurs. Habituellement et selon les ré­
gions, on vous proposera de choisir en­
tre le sapin, l’épinette et le pin. Voici 
une façon simple de les reconnaître.

Le plus populaire, le sapin possède 
un merveilleux arôme et une forme co­
nique classique qui permet de le déco­
rer facilement. Ses aiguilles, plates, 
courtes et piquantes, poussent sur les 
côtés des branches

*ir

M. Michel Paquette, propriétaire de la 
Sapinière de la Mauricie du boulevard des 
Forges à Trois-Rivières, présente un sapin 

cultivé provenant de l’une de ses 
plantations de la région. Des branches 

fraîchement coupées sont transformées en 
couronnes ou autres décorations de Noël.

L'épinette quant à elle, ressemble beau­
coup au sapin par sa forme et son parfum. Tou­
tefois, ses aiguilles, tourtes et piquantes qui
poussent tout autour des branches, tombent 
rapidement si le tronc ne demeure pas bien im­
mergé dans l’eau.

Moins populaire chez nous, le pin se recon­
naît à sa forme arrondie (qui peut être cepen­
dant être taillé en plantation pour avoir une sil­
houette plus allongée pour servir d’arbre de 
Noël) et à ses aiguilles longues qui retiennent 
bien l’eau.

QUELQUES TRUCS
Si vous désirez conserver votre arbre pen­

dant plusieurs semaines, optez de préférence

pour un sapin (baumier, Fraser 
ou Douglas) ou un pin.

Une fois l’essence détermi­
née, il vous restera à sélection­
ner un spécimen qui soit à la 
fois sain et en harmonie avec 
votre projet de décoration. En 
premier lieu, arrêtez votre 
choix sur un arbre vert et frais.

Tr *

N’oubliez pas que si vous achetez un arbre 
déjà sec. il se dénudera très rapidement une fois 
rendu à la maison.

«L'une des premières choses à vérifier 
lorsque l’on examine un arbre, c’est sa cou­
leur. On doit rechercher un specimen d’un 
beau vert profond et au tronc assez gros. S’il 
est pâle, c’est qu'il a manqué d’élements nutri­
tifs lors de sa croissance et qu’il risque d’être 
moins fourni», précise encore M Paquette qui 
est membre de l’Association des producteurs 
d’arbres de Noël du Québec.

De plus, chez le détaillant du coin, retirez une 
aiguille de la branche et pliez-la, si elle casse, 
c'est signe que l'arbre est déjà sec. Examinez le 
long des branches et près de la tige pour voir s'il 
ne manque pas d’aiguilles. Passez fermement la 
main le long d'une branche pour vous assurer 
que cette dernière ne perde pas ses aiguilles. Fi­
nalement, en soulevant légèrement l’arbre, don­

nez un bon coup sur le sol avec 
le tronc et regardez si des aiguil­
les tombent. Si l'arbre choisi 
réussit ces épreuves, il devrait 
pouvoir passer la période des Fê­
tes sans problème.

Pour mettre toutes les chances 
de votre côté, M. Paquette re­
commande également de couper 
le tronc de l'arbre en biseau avant 
de le mettre dans l'eau. De cette 
façon, vous éliminerez l’extrémité 
qui s’est déjà cicatrisée (donc 
bouchée) et qui empêche l'arbre 
d’aller puiser son eau dans le bac 
installé à son pied.

«Un arbre qui reçoit sa ration 
quotidienne d’eau, devrait faci­
lement durer un mois dans la 
maison. Pour donner une chan­
ce à son arbre de Noël, nous re­
commandons de ne pas tailler 
les branches, une fois l’arbre à 
l’intérieur car il se fera beau­
coup d’évaporation par les en­
tailles qui ne se cicatriseront 
pas», conclut M. Paquette qui 
produit également des couronnes 
de Noël à partir des rebuts de sa­
pin fraîchement coupés.

]£3 COc
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Le Père Noël a atteint 65 ans
aint-Nicolas, 
un évêque de 
Myre, au qua­
trième siècle, 
aurait ressus­
cité trois en­

fants qu'un boucher avait mis au 
saloir. Le saint, dit-on, envoya les 
trois enfants à l'école et convertit 
le boucher.

LE PERE NOEL 
PREND LA RELÈVE

Saint-Nicolas fut introduit en 
Amérique par les Hollandais. Sin- 
terklass devint rapidement Santa 
Claus. En 1823, l’écrivain Clé­
ment C. Moore publie une histoi­
re de lutin volant sur un charriot 
tiré par des rennes. En 1860, 
Thomas Nast revêt Santa Claus

M n
Le Père Noël apparut en 1931 dans la publicité de Coca Cola.

SAINT NICOLAS

On raconte aussi qu'un de ses 
voisins, dépourvu d’argent, envi­
sageait de livrer ses trois filles à 
la prostitution. Saint-Nicolas, 
alerté, lança par la fenêtre de la 
maison une bourse remplie d’or 
qui permit à l’aînée de se marier. 
Il récidiva pour ses deux soeurs.

Saint-Nicolas passe encore 
pour avoir sauvé des marins 
d’une terrible tempête, pour avoir 
épargné à sa province une cruel­
le famine et pour avoir obtenu la 
grâce de trois soldats et de trois 
envoyés de l'empereur, injuste­
ment condamnés a mort.

Saint-Nicolas combattit le culte 
de Diane. Il participa au premier 
Concile de Nicée. en 325, et fut 
emprisonné lors des persécu­
tions de Dioclétien.

Lorsque les Turcs s'emparè­
rent de Myre, au onzième siècle, 
pour en faire l'Anatolie, des moi­
nes italiens apportèrent les res­
tes de Saint-Nicolas à Bari, dans 
les Pouilles, et ce site devint un 
lieu de pèlerinage

Saint Nicolas, patron des éco­
liers et des marins, devint une fi­
gure légendaire en France, en 
Belgique, au Luxembourg, aux 
Pays-Bas, en Allemagne et dans 
les pays Scandinaves Coiffé de 
sa mitre episcopate, crosse en 
main et monté sur un âne, il ré­
compense les enfants sages, le 6 
décembre, en leur offrant friandi­
ses, jouets et cadeaux.

d’un costume rouge bordé de 
fourrure blanche. C’est pour sa 
campagne de publicité pour la 
période des Fêtes de 1931, que 
la compagnie Coca Cola donne 
forme humaine au Père Noël, 
bon vivant, habillé de rouge, por­
tant barbe blanche, bottes de 
cuir et large ceinture noire.

L'artiste Haddon Sundblom, 
en illustrant le joyeux bonhom­
me, ne se doutait pas qu’il créait 
une image mythique qui célébre­
rait cette année son 65e anniver­
saire. Cet illustrateur de talent 
créa, chaque année, le Père Noël 
de Coca Cola, jusqu'en 1966. 
Pour célébrer ce succès, on re­
trouve, en 1996, sur les canettes 
de Coca Cola, le même Père 
Noël imaginé par Sundblom, 
avec son costume devenu tradi­
tionnel.

Habitant un château au royau­
me des neiges, entouré de lutins 
fabricants de jouets, il effectue sa 
tournée la nuit de Noël dans un 
charriot volant tiré par les rennes 
guidés par Rudolf, le fabuleux 
petit renne au nez rouge.

Maintenant membre de l'Âge 
d'Or, ayant atteint le cap habituel 
de la retraite, verra-t-on le Père 
Noël céder son emploi ? Il sem­
ble que non. Le Père Noël n'a 
pas préparé sa relève, il jure que 
sa santé est encore bonne pour 
une couple de siècles et qu’il 
conserve le goût de continuer. 
On devrait donc pouvoir compter 
sur lui encore longtemps. Ho! 
Ho! Ho!

Juste À temps pour Noël!di^k»
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La légende des poinsettias de Noël
la veille de Noël, dans un petit villa­
ge du Mexique, on raconte une lé­
gende charmante. Maria, une petite 
Mexicaine, entra dans l'église, 
s’agenouilla pour prier et se mit à 
pleurer. Elle était seule au pied de 
l'autel.

Toute en larme, elle disait : «S’il
te plaît, mon Dieu, aide-moi ! Je voudrais tant mon­
trer à l'Enfant Jésus que je l’aime, mais je n’ai rien, 
pas même une petite fleur timide à déposer au pied 
de sa crèche.»

Soudain, il y eut un brillant éclair et la petite Maria 
vit apparaître à côté d’elle son ange gardien.
— «Jésus sait bien que tu l’aimes», dit l'ange.
— « Je sais bien qu’il le sait, répondit Maria, mais je 
voudrais tout de même lui offrir quelque chose de 
beau. Ça me rend très triste de ne rien pouvoir lui 
apporter.»

L’ange sortit de l’église avec Maria et l’amena sur le 
bord de la route pour lui montrer les plantes qui pous­
saient là.
— «Ramasse ces plantes vertes, dit-il, elles feront 
bien l’affaire.»
— «Mais, ce sont des mauvaises herbes, dit Maria. 
On n’offre pas des mauvaises herbes à quelqu'un 
qu’on aime.»
— «Les mauvaises herbes, reprit l’ange avec un sou­
rire, sont seulement des plantes dont l’homme n’a 
pas encore découvert ce que Dieu veut qu’il en fas­
se.»

Maria ramassa les plantes. Les bras chargés de 
cette verdure disparate, elle alla déposer respectueu­
sement cette gerbe devant la crèche vide. Puis, elle 
quitta l’église le coeur encore triste. L’ange avait dispa­
ru.

Lorsqu’elle revint avec sa famille pour la messe de 
minuit, elle était certaine que ses plantes auraient été 
enlevées de là par quelqu’un. Soudain, elle ouvrit 
grand ses yeux de surprise. Un murmure d’ébahisse­
ment parcourait toute l’assemblée. Les «mauvaises 
herbes» de Maria s’étaient transformées en de super­
bes fleurs rouges, comme des langues de feu. Auprès 
de la crèche, juste à côté de l’Enfant Jésus, on ne 
voyait plus que ces fleurs-là.

Il s’agissait, on l’aura deviné, de l’euphorbe com­
mune du Mexique, appelée désormais poinsettia. C'est 
depuis ce jour béni que les Mexicains désignent enco­
re cette plante du nom de «Flores de Noche Buena», 
ou «Fleur de la Nuit de Noël».

Voilà pour la légende. Place maintenant à la réalité.

HISTOIRE VRAIE
On sait que l’euphorbia pulcherrina (poinsettia) 

était cultivée au temps des Aztèques. Ces derniers en 
tiraient une teinture rouge dont ils s’enduisaient le 
corps au cours de cérémonies rituelles. Ils l’appelaient 
«Cuetlaxochitle», ce qui veut dire «pleine de sang», en 
allusion au latex contenu dans la tige et les feuilles.

Au cours du 17e siècle, les frères Franciscains 
commencèrent, les premiers, à associer cette euphor­
be à la fête de la Nativité.

Finalement, c’est un horticulteur du Nouveau Mexi­
que, Joël Poinsett, nommé ambassadeur à Mexico en 
1825, gui introduisait l’euphorbe pulcherrina aux États- 
Unis. À partir de ce moment-là, l’humble plante des 
chemins prit le nom de l’ambassadeur, c’est-à-dire 
Poinsettia. Les premiers poinsettias «américanisés» 
fleurirent dans un jardin privé de Greenville, en Caroli­
ne du Sud. Et alors, ce fut un engouement extraordi-, 
naire pour cette plante de la Nativité.

En 1902, un botaniste américain, d’origine alleman­
de, Albert Ecke, commença à produire et à commer­
cialiser les poinsettias. Plusieurs variétés modernes 
portent encore son nom.

WlLa tradition n'a jamais été 
aussi actuelle...
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Un temps des Fêtes sans crédit et «content»
est bien connu 
que la période des 
Fêtes est propice 
à la consomma­
tion. Ceci par le 
besoin de faire 
plaisir à ses pro­
ches par des ca­

deaux qui seraient susceptibles de 
leur plaire. Mais, il y a un danger et 
c'est celui de s'endetter pour le res­
te de l'année.

Heureusement, il existe des 
moyens pour éviter ce phénomène. 
L ACÉF, qui est un organisme d’in­
formation sur l'économie familiale, 
remarque cette tendance qu'ont les 
gens à dépenser aveuglément du­
rant cette période de festivités. 
«Beaucoup trop de personnes ont 
tendance à croire que la valeur de 
leurs cadeaux est proportionnelle 
à l’amour qu’elles ont pour leur 
entourage», mentionne Mme Moni­
que Émond, coordonnatrice de 
l'ACÉF. En effet, donner un présent 
à quelqu'un peut quelque fois dissi­
mulé un sentiment de culpabilité, et 
servir à réparer une faute commise

antérieurement. Lorsque I on offre à 
un être cher un présent, il faut dé­
couvrir qu elle est la motivation qui 
nous pousse à donner. Le désir de 
rendre quelqu’un qu’on aime heu­
reux est légitime mais se doit d'être 
raisonner. À ce sujet, Monique 
Émond conseille : « Avant de se di­
riger dans les magasins, chaque 
consommateur devrait dresser 
une liste de ses dépensés à pré­
voir, non seulement pour les ca­
deaux mais toutes les sommes 
d’argent seront nécessaires aux 
activités qui englobe la période 
de Noël». Alors, le réflexe d'acheter 
impulsivement sera remplacé par 
un choix judicieux et réfléchi qui 
tiendra compte du prix à payer.

Sans crédit et «content»
Beaucoup de personnes se lais­

sent également charmer par la pu­
blicité faite par les compagnies de 
cartes de crédit. Mais attention! Elle 
donne l’impression qu’il est possi­
ble d’acheter à volonté quelque soit 
notre porte-feuille. Cependant, à 
cause de ce moyen de crédit facile 
plusieurs vont au-delà de leur bud­
get. Il ne faut pas oublier que si les

de guichets automatiques à la mai- compte, mais l’intention avec lequel 
son et payer en argent comptant il est offert

rn

Finalement, pour que les achats 
des Fêtes restent un plaisir, chaque 
individu doit se discipliner. Chaque 
consommateur doit prendre 
conscience de ses moyens finan­
ciers et de ses dépenses prévisibles 
pour arriver à concilier les deux. On 
peut garder à l'esprit que ce n'est 
pas le montant du présent qui

«En somme, dans la feerie de 
Noel il faut tâcher de garder la 
tète froide, ne pas ceder aux im­
pulsions. ceci afin de ne pas tom­
ber dans le panneau de l’endette­
ment qui lui peut durer toute 
l'année», conclut Mme Monique 
Émond de l ACÉF.

Monique Émond 
coordonnatrice de l’ACEF

montants dépensés n’ont pas été 
acquittés après une certaine date, 
les intérêts se mettent alors de la 
partie et le solde stagne. Un conseil 
: quand le temps est venu d'effec­
tuer les achats de Noël, il vaut 
mieux laisser les cartes de crédit et

3343, rue Foucher. ,
jCp Secretariat Plus inc. ^s1^e'ps 'Quebec) :/•

Tél : (819) 373-8208
Le Groupe jM Fabb inc. reiec isigi373aies/ ^v,-.

Conserver ses plantes de Noël
________ our les Fêtes, il est
> s------C'\ coutume d’offrir de

jolies plantes et, 
souvent, on ne 
connaît pas les 
soins particuliers à 
leur apporter afin 
de les conserver 
longtemps.

CACTUS DE NOËL
Le cactus de Noël possède éga­

lement une bonne popularité; il est 
facile d’entretien, il aime beaucoup 
les températures chaudes, exige un 
arrosage modéré et la floraison 
s’échelonne de novembre à la fin 
lanvier. Si le cactus de Noël aime 
les températures chaudes, il n’aime- 
ra? pas recevoir les chauds rayons 
dii soleil directement.

Si vous voulez faire fleurir votre 
cactus de Noël pour la période des 
FÔtes de l’année suivante, vous de­
vez savoir que le cactus doit avoir 
un minimum d’obscurité continue 
de 12 heures par jour, et ce, du dé­
but septembre à l’apparition des 
bourgeons. Il doit également avoir 
uh environnement plus frais afin de 
favoriser l’apparition des bour­
geons. Et vous vous devez de dimi­
nuer les arrosages afin de le con­
server au sec. Une armoire fraîche 
peut êtreïendroit choisi pour instal­
ler votre cactus pour la période de 
formation des bourgeons, en pre­
nant soin de le’en sortir une petite 
période durant la journée.

Lj

fm
Toute d’un rose vif, la fleur du cactus de Noël

Pour éviter la chute des bour­
geons, ce qui est très fréquent chez 
le cactus de Noël, éviter toute varia­
tion de température; éviter égale­
ment le changement d'intensité 
dans la lumière.

Pour éviter l’assèchement des 
bourgeons, vaporiser périodique­
ment de l’eau sur les bourgeons.

CERISIER DE JÉRUSALEM
Cette plante est connue sous le 

nom de cerisier de Noël ou cerisier 
de Cleveland. C’est une plante d’in­
térieur facile à conserver plusieurs 
années.

À la période estivale, cette plan­
te forme de toutes petites fleurs 
blanches qui feront place à des 
fruits orangés persistants qui évo­
quent de petites cerises. Ces fruits 
sont comestibles, mais certaines 
personnes ont des réactions allergi­
ques.

Le cerisier aime une températu­
re modérée et plus fraîche la nuit, 
soit de 10° à 13e Celcius. Il aime 
avoir beaucoup de lumière mais 
sans toutefois recevoir les rayons 
du soleil directement. Les arrosa­
ges sont modérés; on peut laisser 
sécher le sol entre les arrosages.

Lorsque les fruits et les feuilles 
sont tombés, rabattre la plante de 2 
à 3 pouces. Rempoter et laisser de­
hors, assurer une bonne fertilisation 
à tous les mois et pincer toutes les 
repousses jusqu'à la fin juin afin de 
renforcir le plant et pour également 
lui donner la forme voulue. L appari­
tion des fleurs se fera par la suite.

Cactus de Noël et cerisier de Jéru­
salem forment des présents qui du­
rent longtemps pour celui ou celle 
qui leur consacre un peu d’atten­
tion.
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tjî aboutissement de décennies d'efforts et de sacrifices faits par les generations qui 
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Intimes la solidarité, la générosité et la tolerance, ont bâti un pays qui fait Ienvie 
l'du monde entier.

t*En Mauricie. nous avons la 
('chance supplémentaire de vivre 

'.dans une des plus belles régions 
éjlu Canada. Tous les jours, mon 

Impersonnel et moi redoublons 
Vd'efforts /four veiller à l'essor de 
'jnotre circonscription et servir 

nos concitoyens.
Zdoiscmhlc. nous vous souhaitons 
‘frette année encore d’agréables 
'^retrouvailles et de merveilleuses 

jj-ïffM. Nous vous offrons aussi 
foos meilleurs voeux de bonheur 
Err de santé pour Tannée nouvel-

b
I c 1res honorable 
M 11 AN ( HUI 1 11 N. premier 
ministre du Canada et depute île 
Saint-Maurice

O* fOMMOHA 
( MAMRDf ni* rOMMliNIt

Premier ministre
Cabinet du Office of the

Prime Minister

Nous vous remercions sincèrement 
de votre encouragement au cours 

de Tannée qui s’achève.

Bonne route et soyez prudents.

Les pneus Michel Jourdain inc. 
1420,7e Av., Grand-Mère 

Tél. : 538-0706
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Nos grand-mères nous racontent
les Noëls d’autrefois

rand-maman; dis, comment c'était Noël dans ton 
temps ? Depuis toujours, les gens se réjouissent à 
l'approche de Noël, ceci pour différentes raisons. 
Quel que soit notre âge, ce moment de l'année si­
gnifie un temps de joie et de rires. Cependant, pour 
certaines personnes aînées, Noël semble être un 
temps idéal pour les souvenirs.

Ainsi, Lucienne nous raconte que pour eux cet­
te fête est et restera toujours très religieuse. D’ailleurs, elle se rappelle 
que lorsqu elle était enfant, le 24 décembre au soir, toutes les familles 
assistaient à trois messes : la messe du jour, la messe de minuit et 
celle appelée de l'aurore. Gertrude, la soeur de Lucienne, dit se sou­
venir qu'elle préférait la messe de l'aurore puisqu'on y chantait plu­
sieurs cantiques de Noël. De plus, après la messe, on ne faisait pas 
de réveillon comme aujourd'hui, avec de la danse, des chansons à ré­
pondre et la famille; on rentrait à la maison, et souvent la maman sor­
tait quelques pâtés à la viande pour ensuite aller dormir. Ainsi se ter­
minait la soirée de Noël.

Dans ces années-là. les réunions des familles commençaient au 
jour de l'An. Alors, chaque oncle et chaque tante devait recevoir la fa­
mille à souper. Dans ces soirées, on dansait, même si l'église décri­
vait la danse comme un péché, et on chantait, c’était la fête. Chacun 
et chacune devait à tour de rôle chanter une chanson à répondre qu'il 
connaissait. Lucienne racontait que comparativement à aujourd'hui, 
les réveillons se terminaient beaucoup plus tard, soit lorsque le soleil 
se montrait le bout du nez.

De plus, c'était au jour de l'An que chacun et chacune offraient 
leur cadeau. Les presents qu'ils recevaient ne se comparent pas à 
ceux d’aujourd'hui, souvent ils étaient fabriqués à la main. Comme le 
décrit Rolande, qui se rappelle avoir reçu une poupée, munie de bou­
tons en guise des yeux, que Lucienne, sa grande soeur, lui avait con­
fectionnée. Et celle-ci était accompagnée de petits meubles travaillés 
par son père. De plus, plusieurs donnaient des oranges et des pom­
mes. Leur importance aux yeux des enfants découlaient du fait qu'il se 
faisaient rare les occasions d'en manger, ceci à cause de leur prix très 
élevé. Ainsi. Noël ne signifiait pas recevoir des cadeaux comme on a 
l'impression que les gens le perçoivent de nos jours.

Lucienne. Gertrude, et Rolande s'entendent pour dire qu’ils ont 
une certaine nostalgie des Noëls d'Antan. «Aujourd’hui, disent-elles, 
cette fête religieuse est en grande partie commerciale» Les gens 
ont oublié qu'avant tout Noël est une fête pour Jésus. Avant, la pério­
de des fêtes donnait la chance à tout le monde de se réunir, le seul 
temps de Tannée où tous les membres de la famille peuvent prendre 
le temps de parler et de rire tous ensemble. Elles ont l'impression que 
depuis vingt ans, une baisse dans la croyance religieuse a contribué à 
ce que maintenant, il n'existe plus de Noël comme autrefois.

Finalement, dans toute cette nostalgie, elles croient qu'il y aura 
toujours les enfants qui croiront que Noël et ce qui l’entoure est magi­
que «Eux, dit Lucienne, n’ont pas oublié cette magie qui existe en 
ce temps de l’année où la seule chose qui soit importante, c’est 
que tout se passe dans le bonheur et dans la joie».

JOYEUX NOEL 
ET

BONNE ANNEE

RAYMOND GAGNON
PRÉSIDENT

«Nous profitons de l'occa­
sion pour remercier notre 
clientèle et lui offrir notre 
collaboration pour 1997».

PIERRE GAGNON
VICE-PRÉSIDENT

JEAN-GUY GAGNON
SECRETAiBETRÉSORlER

228-2753-54
171, avenue Dalcourt 

Louiseville 
J5V 2L6
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Paul Désaulniers 
Président

Diane Devost 
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Chers clients,

Merci !
Nous sommes heureux 
de nous classer parmi 
les magasins les mieux 
respectés dans le comté 

de Maskinongé pour le 
service à la clientèle.

HOTPOINT

LAVE-VAISSELLE
ENCASTRÉ

• 3 niveaux de lavage
• Broyeur d’aliments mous
• Option séchage 

« sans chaleur » 
économique
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449*

HOTPOINT

HOTPOItfr

0,6 piJ, 625 watts 

0,9 pi1,800 watts 

1,2 pi1,900 watts

149$

199$

249$

TELECOULEUR STEREO 27 po
• Affichage complet des fonctions à 
l'écran
• Filtre-peigne
• Sortie audio/vidéo

MAGNETOSCOPE HI-FI 4 TETES
• Affichage trilingue â I écran
• Télécommande â compatibilité 
multiple
• Alignement numérique
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NOMBREUX SPÉCIAUX DE LIQUIDATION POUR FAIRE PLACE A LA NOUVEAUTÉ 1997
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\0Mcvf A TOUS LES
PRODUCTEURS AGRICOLES
Veuillez accepter, pour vous et 

votre famille, nos meilleurs souhaits pour un Joyeux 
Noël et que l’an 1997 apporte à tous santé et prospérité

NOUVEAUX TRACTEURS DE 95 à 150 HP
SÉRIE 7000 DIX
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Bermans Tessier, rés.: (418) 289-3248 
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Petit guide de survie 
du temps des Fêtes

w*.ri>ü
LA COHUE DU MAGASINAGE
• Soyez efficace ! Dressez la liste de vos parents et amis, planifiez vo­
tre budget total et le montant à allouer à chacun.
• Magasinez le plus tôt possible, avant la grande bousculade de der­
nière minute.
• Les heures creuses des magasins sont moins achalandées, soit 
l’avant-midi ou le samedi soir.
• Portez des bottes confortables, laissez manteau et sacs au vestiaire 
pour être à l'aise.
• Munissez-vous d’une calculatrice s’il le faut. Respectez votre budget 
pré-etabli et surtout, évitez les achats impulsifs sur la carte de crédit.
• Évitez par dessus tout de devoir chercher l'article rare le 24 décem­
bre à 16h45.
• Enfin, souriez aux pauvres vendeuses et commis débordés qui n’ont 
ni le temps ni l'énergie pour faire leurs propres emplettes.

CADEAUX RIGOLOS À PRIX TOUT PETITS
• Regardez dans les bazars et les marchés aux puces. On peut sou­
vent trouver un petit article rare à très peu de frais et qui fera énormé­
ment plaisir.
• Rappelez-vous qu'un article bon marché judicieusement sélection­
né fait parfois plus plaisir qu’un article très cher mais pas vraiment ap­
proprié.
• Des boutiques d articles rigolos offrent pour quelques dollars des 
petites babioles qui apporteront de gros éclats de rire à votre soirée 
d'échange.

L’EMBALLEUR EMBALLÉ
• Vérifiez votre stock d'emballage et achetez ce qu’il vous faut avant 
que le choix ne soit restreint.
• Pensez à décorer vos emballages avec originalité. Rubans de soie, 
de dentelle, plumes, paillettes, boutons, grelots, petits personnages 
décoratifs, fleurs de tissu,le choix est illimité.
• À court de papier ? Réalisez un collage de photos de magazine.
• On se retrouve toujours avec un cadeau impossible à emballer (lam­
pe, parapluie, oreiller) préférez alors les sacs et les boîtes décoratives 
au papier d’emballage.

(33330
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MAISON MAURICE HOULE Tél.: 221-5688 
ET FILS LTEE (819)535-3812

Téléc *
R dismatj LE CENTRE DE U RÉNOVATION (819) 535-3519 

70, rue Commerciale, Saint-Boniface (Qué.) GOX 2L0

Joyeux Noël 
et

Bonne Année
à tous nos clients et 

amis et un merci 
sincère pour 

l'encouragement 
apporte tout au long 

de l’année 19%!

■--.GARAGA ^

Experts

...là où la compétence 
garantit l’excellence!

PORTES ET FENETRES

QSQBH
1158. Sainle-Anne.YAMACHICHE GOX 3L0

'feajo&S

Prendre un petit verre 
c’est agréable !

• • •

(819) 296-2121 1 -800-567-7623
FAX: 296-3333

2950, boul. Saint-Jean 
Trois-Rivières-Ouest, G9A 5E1
Tél.: (819) 377-0477

ue le temps des Fêtes est une pé­
riode propice pour choyer ses pro­
ches! Pour vous éclairer dans votre 
choix, la Société des Alcools du 
Québec a conçu le répertoire de co­
lis-cadeaux 1996-1997 : une grande 
variété de produits de qualité.

En succursale, on peut disposer d’une foule d'ac­
cessoires pour agrémenter la présentation. Les portes- 
bouteilles, sacs, paniers et boîtes de toutes sortes 
vous sont offerts à des prix très abordables.

Certaines compagnies offrent, à l’occasion de 
Noël, de nombreuses promotions. Par exemple, à 
l’achat de certains vins vous obtenez, pour le même 
prix deux coupes en cristal. Avec différentes liqueurs, 
vous recevez un échantillon d’une saveur différente. 
Diverses marques de mousseux sont accompagnées 
par des morceaux de chocolat. Et avec une bouteille 
de whisky, on vous offre même une enveloppe de sau­
ce B.B.Q. (?)

Lorsque vous magasinez en succursale, vous pou­
vez déguster des vins qui ont été les lauréats des sé­
lections mondiales 1996. Mais pour ceux qui n’aiment 
pas se déplacer, la S.A.Q met à votre disposition un 
service de livraison à domicile. Que ce soit par télépho­
ne ou en visitant le site Internet, il est possible de faire 
livrer des produits ou des chèques-cadeaux à la desti­
nation souhaitée dans un délai de 48 heures, et ce, 
partout au Québec.

Alors pour gâter vos proches, pour ne pas les dé­
cevoir, offrez leur un petit cadeau à boire!

Pour visiter le site Internet: http://www.saq.com

Une collaboration de Isabelle Provencher, 
de la succursale Laviolette à Trois-Rivières.
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/S Nous profitons de l’occasion pour remercier no- £) 

tre fidèle clientèle et lui souhaiter un joyeux
<ù= temps des Fêtes.
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Quincaillerie
FR APPIER &. 
TRUDEL Inc

A 246, Sainte-Anne Ouest
ÔYamachiche (Qué.)

C.P. 490 - GOX 3L0
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Jean Frappier et A 
Jean-Claude Trudel, prop.| jv 

(819) 296-3939“

Quincaillerie agent des 
peintures SICO 

Bois de construction 
Matériaux de construction

Nous profitons de l'occasion pour remercier nos 
nombreux clients et nous leur souhaitons un

JOYEUX NOEL 
et une 
BONNE ET 
HEUREUSE 

ANNÉE 
1997

».

Ligne
complète de (C- 
vêtements et 

accessoires
Sortie 202 de l'autoroute 55 ®

ski-dooGrand Touring SE

IES MITONIISES X VITIf MESIIEPlus de 25 ans a votre service

1571, Principale

Saint-Etienne-des-Gres
D 448387

Üilll

Jules Lagacé Sylvain Lagacé
président vice-président

VENTE ET RÉPARATION 
DE PNEUS DE TOUT GENRE

GROS ET DETAIL

LAGACE a FILS
Alignement et équilibrage des roues
SERVICE DE PHEUS autos, camions, tracteurs a jeune, commerces et Industries.

330, BOULEVARD EST, LOUISEVILLE 228-5421
3

http://www.saq.com
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Un Noël sans sirène et sans bombe
n premier 
Noël au Qué­
bec, un pre­
mier Noël 
sans couvre- 
feu, sans

bombardement, sans sirène et 
sans mort. Voilà ce que vi­
vront, cette année, une bonne 
part de la trentaine d'enfants 
(de 1 à 14 ans) qui se réuni­
ront au local du Comité d'Ac- 
cueil aux Néo-Canadiens, sur 
la rue Sainte-Julie, à Trois-Ri­
vières.

UNE COMMANDE DE 
PAIX ET D’AMOUR

Cette année, notre région a 
accueilli plus d'une douzaine 
de familles. Les trois-quarts 
d'entre elles nous arrivent de 
l'ex-Yougoslavie.

Quand on a connu le crépi­
tement des mitrailleuses, la 
peur quotidienne et la pénurie 
des temps de guerre, la com­
mande de cadeaux est bien 
plus frugale que celle des en­
fants d'ici, gâtés par la vie.

Au lieu d’un Nintendo, ils 
demandent simplement que 
l avion qui traverse le ciel ne 
laisse pas tomber une bombe. 
Le paradis, c’est un panier de 
fruits et de noix, le son des 
cantiques et des cloches au 
lieu de celui de la sirène 
d'alarme.

Les commandes de ces en­
fants ont de quoi faire réfléchir 
petits et grands.

UNE PENSÉE POUR 
CEUX QU’ON A LAISSÉS

Certains repensent encore 
aux deux kilomètres qu’ils de­
vaient parcourir chaque jour, 
juste pour quérir de l’eau, sans 
jamais être assurés d'en reve­
nir vivants. Affronter des sol-

Ces jeunes néo>canadiens étudient tous 
à l’école Saint-Philippe de Trois-Rivières.
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Mirsada Iriskic est en première année et vient de Bosnie. 
David Phet, du Cambodge est en quatrième année.

Danijel Suton, élève de troisième année, est originaire de Bosnie. 
La petite Cambodgienne Fannie Phet est en maternelle. 
Jasmina Iriskic, de Bosnie, poursuit sa troisième année. 

Diego Luis, qui est en maternelle, vient de Colombie.

À ces enfants d’ailleurs devenus enfants d ici, 
à leurs familles et à leurs amis de partout dans le monde, 

un très joyeux Noël et une Nouvelle Année exceptionnelle.

dats et voir mourir des gens for­
ment encore le lot quotidien de 
trop d'enfants.

Réunis pour la première ou la 
seconde fois au pied de l'arbre de 
Noël, ces enfants de la guerre vi­
vront enfin un Noël de paix. Ils au­
ront certainement une pensée 
pour parents et amis qui sont res­
tés là-bas et qui sont peut-être 
morts.

Dans cette nouvelle terre 
d'adoption trifluvienne, nous leur 
souhaitons, ainsi qu'à leurs famil­
les, une heureuse nouvelle vie.

LE SOUPER 
PARTAGE DE NOËL

Tout juste après Noël, le Comi­
té d’accueil aux Néo-Canadiens 
sera à nouveau en fête. Comme 
chaque année, le temps de la Na­
tivité est l'occasion pour les Qué­
bécois d’adoption de notre ré­
gion, nouveaux arrivants ou 
établis de longue date, de se réu­
nir dans la joie.

Environ 80 personnes célè­
brent la reconnaissance envers 
leur patrie d'accueil et fraternisent 
dans une fête haute en couleurs. 
C'est l'occasion pour plusieurs de 
faire honneur à leur costume tra­
ditionnel. Chacun apporte aussi à 
découvrir un plat typique de son 
pays natal.

De Yougoslavie, du Mexique, 
de République Dominicaine, du 
Pérou, de France, d'Italie, de Bel­
gique, du Japon, de Suisse, d’Is­
raël, d'Égypte, de Tunisie, de Chi­
ne, des Philippines, de Grèce, 
d'Espagne et de bien d'autres 
pays encore, les Néo-Canadiens 
ont en commun le sens de la fête, 
de la musique et du sourire. Ils 
forment un apport culturel pré­
cieux au coeur de notre société. 
Célébrons avec eux un heureux 
temps des Fêtes.
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Que la magie de 

JVoêl vous apporte 
la prospérité !

Que l'art nouveau 
vous rappelle que 
les bonnes affaires 

passent par 
l'entremise de la 

meilleure des 
publicités, 
celle qui se lit au 
jour le jour dans 

Jée ^Nouvelliste

L'équipe des ventes;
Ginette Panneton, direcrrice* ck- b publicité Andre Garceau, directeur adjoint 

Les conseiller! ères) et préposée au telemarketing:

Réjean Goudreault. Andre Matteau, lean Gagnon, Hélène Ricard, Jean Pelland,
Henriette Milette. Jacques Brousseau. Raymond Gagnon, Lise Milette, Douglas Anthonyshyn, 

Nathalie Carpentier. Noëllan Gauthier, Daniel Giguère et Gilles Laflamme.

Le Nouvelliste
VOTRE QUOTIDIEN
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Les repas 
de Noël 

à travers 
le monde

a-t-il plus agréable 
qu’une réunion 
autour d'une table 
copieusement gar­
nie ? Les anniver­

saires, les mariages ou les réunions 
de famille, sont l’occasion de faire 
de bons repas. Pour Noël, on pré­
pare toutes sortes de bonnes cho­
ses, dont certains plats tradition­
nels.

En France, comme au Canada 
ou en Autriche, la famille se met gé­
néralement à table au retour de la 
messe de minuit. On appelle ce re­
pas un réveillon.

Mais les coutumes diffèrent se­
lon les pays: au Danemark, par 
exemple, on réveillonne vers 16h. 
Le festin est servi sur des tables joli­
ment décorées. Puis, avant d'ouvrir 
les cadeaux, tout le monde danse 
autour de l'arbre de Noël.

En Grande-Bretagne, le repas 
de Noël est le 25 décembre à midi, 
après l’échange des cadeaux.

f

PLATS TRADITIONNELS
Voici quelques-uns des plats 

traditionnels que l'on servait ou que 
l’on sert encore pour Noël dans dif­
férentes parties du monde;
— La bûche de Noël est notre des­
sert traditionnel. C'est un gâteau à 
base de crème au beurre et de me­
ringues, qui a la forme d’une bûche.
— Le paon était autrefois servi dans 
les familles riches d'Angleterre. On 
le plumait délicatement, on en fai­
sait rôtir la viande à la broche, puis 
on repiquait les plumes pour obtenir 
un effet décoratif. Avant d’apporter 
l'oiseau sur la table, on enduisait 
son bec de peinture dorée.
— La tête de sanglier était la pièce 
centrale de la décoration de table. 
Une fois cuite, on l'enveloppait dans 
du lard mêlé à de la suie, pour que 
la tête retrouve un aspect vivant. 
Des branches de romarin déco­
raient le plat.
— Le cochon de lait que I on ser­
vait autrefois en Europe, est aujour­
d’hui le plat traditionnel de Cuba. 
On le fait rôtir au four en l'arrosant 
souvent de beurre et de bière. Il est 
ainsi très croustillant et doré.
— Lorsque la reine Elisabeth 1ère 
d’Angleterre apprit la victoire de sa 
flotte sur la flotte espagnole, elle 
était à table en train de manger une 
oie. En souvenir de cette victoire, 
elle décréta que l’oie deviendrait le 
plat traditionnel des Noëls anglais. 
Cette coutume est également ob­
servée en Allemagne, ainsi qu'au 
Danemark, où on la farcit de prunes 
et de pommes.
— En France, la dinde est la viande 
traditionnelle du réveillon. Ce sont 
les conquérants espagnols qui l'ont 
introduite en Europe, après l'avoir 
découverte en Amérique Mais la 
dinde est aussi à l'honneur aux 
États-Unis aujourd'hui. On en man­
ge en deux occasions; pour Noël et 
pour Thanksgiving, la fête qui com­
mémore l'arrivée des pionniers aux 
États-Unis.
— Pour leur réveillon, les Cana­
diens préparent une tourte de 
Noël, à base de pâte, de poulet, de 
porc et de veau.
— La morue séchée et bouillie 
dans une sauce blanche, servie 
avec des petits pois, est un plat de 
Noël traditionnel en Suede

Les Péruviens servent du coeur 
de taureau, mariné dans des épi­
ces et du vinaigre puis rôti sur le 
feu.

Les Italiens préparent un pain de 
Noël brioché, aux raisins et aux 
amandes, qu'ils mangent en famille 
et offrent à leurs amis

If* fpiS
: ÿ ïjr'SSè* *<

icole d» ------
ROUTIER PROFESSIONNEL IVIERES

85% de nos finissants de 1 996 ont trouvé un 
EMPLOI. MERCI! à toutes les compagnies de 
transport qui nous ont fait confiance!

iovtcvfx Nocl et Meilleurs Vocvix fre
* SAntc et Prospérité r»OMr 1997!
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Les traditions évoluent 
vers les restaurants

n fête Noël au restaurant. Nos grands parents n'auraient jamais 
pensé célébrer Noël ou le Nouvel An autrepart qu’autour de la ta­
ble familiale.

Recevoir et visiter ont toujours été à l'agenda du temps des 
Fêtes, mais on célébrait à la maison. Aujourd’hui, le rythme de vie 
est effréné Les préparatifs, les courses dans les magasins doi­

vent s'insérer dans un horaire hyperchargé. La femme moderne travaille, souvent jus­
qu'au 24 décembre, alors c’est le soir, à l'heure du midi, durant les fins de semaine 
de décembre qu elle s'évertue à tout mettre sur place. Cest la course contre la mon­
tre... Et c’est fatiguée qu elle arrive au 25 décembre.

Le ragoût de patte, les tourtières, la dinde, demandent de longues heures de 
préparation. Entre les commissions, les cadeaux de Noël, la partie de hockey du plus 
jeune et la visite des amis, le temps de cuisiner est souvent restreint. De plus, les fa­
milles étant moins nombreuses, on se retrouve souvent avec trop de nourriture pour 
le nombre de convives.

La solution est pourtant toute trouvée: le repas familial peut se prendre à l’exté­
rieur. Hôtels et restaurants proposent une solution intéressante, et surtout reposante. 
La famille au grand complet est attendue. L’hôtesse radieuse n’a qu’à s’attabler. 
Joyeux Noël, Bonne Année, et reposez-vous bien! Et n’oubliez surtout pas de réser­
ver.

Merci au restaurant La Becquée pour sa collaboration.

Veuillez noter que 
I ecole sera fermee du 
24 décembre 1996 au 

2 janvier 1997.

tcou
01 CONDUITE

Rt( OMMANDCf

Nos etudiants vont loin, et nous... Nous sommes ici pour y rester! S
▼

TROIS-RIVIERES (81R1 379-9209

Clinique Vêt cri nu in- de 1:1 Mauricic
Dr LAUREAT BELANGER

Heures de bureau
LUNDI, MERCREDI et VENDREDI 

entre 19 h et 21 h 
LE JOUR SUR RENDEZ-VOUS

Exerçant uniquement auprès des petits animaux
8113, boul. des Hêtres, Shawinigan Tél.: 539-3023.

La direction 
et le personnel de 

BC RÉFRIGÉRA Tl O N 
s’unissent pour souhaiter à 
toute leur clientèle un très 

joyeux Noël et formuler des 
voeux de

’AIX, SANTE 
et BONHEUR 

pour l’année 1997
JEAN CLAUDE BOISVERT PROF

VENTE & SERVICE
AIR CONDITIONNÉ DOMESTIQUE COMMERCIAL 

RÉPARATION DE TOUTES MARQUES 
ÉQUIPEMENT POUR RESTAURANT-HÔTELS 
BOUCHERIES & ÉPICERIES • NEUF & USAGÉ

2625 SAINT-PHILIPPE
3-74-40-19

Une fois, deux fois, trois fois
Merci

à notre distinguée clientèle 
pour son encouragement.

Que la joie de Noël soit des vôtres. 
Que la nouvelle année soit comblée 

de projets où
nous pourrons vous assister.

De toute l’équipe. 
Si vous envisagez une vente aux enchères, 

CONSULTEZ-MOI !
ACHAT et VENTE : TROUPEAU ■ ROULANT • FERME COMPLETE

635, rue Papineau
£ 1. Saint-Hyacinthe ( Québec ) J2S 7J5

paul-hus ;ii6ci5”j47“6“4
ENCANTEUR BILINGUE Cell. : (514) 497-5897

MES CLIENTS ME RECOMMANDENT A LEURS AMIS

SI OCCUPE APPELEZ 374-1090 
TÉLÉCOPIEUR: 374-3909

1====*

MEILLEURS VOEUX!
Merci à toute notre clientèle. 

Au plaisir de vous revoir en 1997.
•Service de traiteur 
Réservez tôt pour 
la période des sucres

/ ___
f, rjf ,.

Produits de retable
•2 salles entièrement 

climatisées

rablière 
d11 jÇac

KIShR\ t / ZO\s
ROBERT PRONOVOST (418) 365-6408 
ERABLIERE DU LAC (418) 365-3217

492, LAC-À-LA-PERCHAUDE. SAINT-TITE

VN NOEL DE FETE
« i

* «N. \i4 y
, y

m
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SANCTUAIRE
NOT»» DAM» OU f AF
m

«Ton plus bpriu cnd^nU/ ton 
^Joê’l do i! t»ï»f dons In

c.rècXyt3 : rot £*n|on+ nouvooii- 

no/ pF*inc*t? do lo poi* of do 

iTiow. »

« ér-n ooffo nuit do ^Oool/ où nous 

Koronnoisson;-. ovor omo»*voil!o- 

monf It’ sicjno do tr» tond^ossO/ 

oloFVji^ notF*o ooouf* of notf*o vio 

o lo mosuKo do l omou*4 cjuo tu 

portos o tous los nommos ot o 

toutes» los» fommos, »

«Q uo ^Jool soit pou F* vous ot 

vos prooko-S, uno foto du ooou»*/ 

un** soufvo d ono^cjio nouvollo ot 

vous oppooto La poi*, lo UonUouF* 

ot lo joio. »

SANCTUAIRE NOTRE-DAME-DU-CAP
626. rue Notre-Dame 
Cap-de-la-Madeleine. QC G8T 4G9 
Téléphone (819) 374-2441 

écopieur (819)374 2441

T

Tous les membres de 
l’équipe de la clinique 

dentaire du Dr Danny Bonneau s'unissent 
pour vous remercier de votre encouragement 
soutenu et désirent profiter de l'occasion pour 
vous offrir leurs meilleurs voeux à l'occasion de 
Noël et de la nouvelle année!

De gauche à droite, nous reconnaissons sur la deuxième 
Sylvie Lawrence, Marie-Claude Pothier, Nancy Cloutier 
Manon Marchand. Assis, à l’avant, Dr Dannv Bonneau.

rangée 
et

CENTRE 
DENTAIRE

Dr Danny Bonneau
m

SERVICE
422, chemin Sainte-Marguerite 

Pointe-du-Lac 

(819) 377-2086

4\. tM
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Mon Dieu, faites que 
je crois au Père Noël

es souvenirs, d'aus­
si loin que je me 
souvienne, me di­
sent que je n'ai ja­
mais cru au Père 
Noël. Le Père Noël

chez nous, c'était ma mère. De bon­
ne heure à l'automne elle préparait 
des gourmandises. Ses cachettes 
étaient toujours les mêmes, faciles 
à trouver. La tablette du haut dans 
l’armoire de la cuisine et un coin 
sombre à la cave près de la réserve 
de vin de pissenlit.

Immanquablement, à Noël, les 
boîtes étaient à moitié vides. Ma­
man, elle, faisait toujours semblant 
de ne pas s'en apercevoir. Tous ces 
petits bonheurs volés étaient don­
nés d'avance.

Nous trouvions sous le sapin 
des cadeaux utiles : vêtements, arti­
cles de toilette, livres, matériel sco­
laire... Nous n’étions pas bien ri­
ches. Oh! il y a bien eu l'année de la 
poupée. Je l'avais vue dans le cata­
logue Eaton. Aussi grande que moi, 
elle marchait quand on lui tenait la 
main. J'avais cinq ans, mon père 
venait de mourir... Quand j'ai ouvert 
la boîte, elle était plus petite et 
beaucoup moins jolie. J'ai fait sem­
blant de ne pas m'en apercevoir. 
Elle avait toutes les apparences de 
la vie.

f

Au mois de décembre, à la ra­
dio, le Père Noël habitait les ondes. 
Des milliers d'enfants lui racontaient 
leurs rêves, le rejoignant dans son 
au-delà de mystère et de froid. Ils 
marchandaient sa clémence et lui, 
grondant un peu, pardonnait tou­
jours.

Une fois, ma soeur aînée lui 
avqit écrit une lettre pour moi. 
Quand il l’a lue à la radio, mon uni­
vers un instant s'est figé. Ce per­
sonnage auquel je ne croyais pas 
avait une voix par la magie des on­
des. Comme tous les enfants de 
mon âge, je distinguais le bien du 
mal, le vrai du faux, mais son appel 
à la bonté me faisait fondre de ten­
dresse. Et c’était bien là son plus 
grand miracle! Par la seule force de 
sa légende, il me transformait.

; s* * * *•% *,,.**, A.

UX,

Avec sa figure mythique et sa voix rassurante, 
il prenait place parmi mes dieux. Il était «celui qui 
donne et qui pardonne».

J'ai bien grandi depuis. La vie n'a pas tou­
jours tenu ses promesses. Mais chaque année, le 
Père Noël est au rendez-vous. Son message est 
le même : «Soyez bons et généreux, vous se­
rez comblés.» En entendant sa voix, des milliers 
d'enfants se mettent à ranger leurs affaires, trou­
vent quelques sous pour les démunis, préparent 
de jolies surprises pour les gens seuls ou mala­
des et s'habillent le coeur de velours pour les mi­
sères du monde entier.

Ce bonhomme Noël avec du bonheur plein 
les bras est l'image fugitive un instant incarnée 
de ce qu’il y a de meilleur en chacun de nous. 
«L’homme s est inventé des dieux qui rarement le 
visitent», écrivait Gilles Vigneault. Quand le traî­
neau magique disparaît dans la nuit, et que. 
lourds de sommeil, les enfants retournent à leurs 
rêves, le monde n'est plus le même. Impercepti­
blement, quelque chose a changé. Une trace lu­
mineuse reste dans le ciel.

Mon Dieu, faites que je crois au Père Noël!

Claudette Lambert
Office des communications sociales

* '

(LS

Les cartes 
de souhaits

oël est l'occasion 
de l'année où on 
envoie le plus de 
cartes de sou­
haits.

Les compa­
gnies de cartes de 

souhaits multiplient les occasions. 
On trouve déjà des cartes pour sou­
ligner la fête des grands-parents, en 
septembre, celle des secrétaires, en 
avril et des patrons, en octobre. On 
travaille actuellement à créer des 
Cartes pour le... divorce, question 
de souhaiter bonne chance à quel­
qu'un pour sa nouvelle vie qui com­
mence.

Même si tous les prétextes sem­
blent désormais bons pour offrir des 
cartes, l’événement le plus lucratif 
de l’année demeure toutefois Noël, 
malgré le fait que les fabricants de 
cartes de souhaits ne peuvent espé­
rer réaliser au mieux que 25% de 
leur chiffre d'affaires pendant cette 
période, au lieu de 50% ou plus 
dans les années soixante.

En dépit de la grande diversité 
des cartes offertes présentement, 
les plus vendues au Canada de­
meurent dans la plus pure tradition: 
elles présentent tantôt un sapin dé­
coré, tantôt des bas de laine accro­
chés au foyer, le père Noël et ses 
rennes avec un traîneau, etc. Les 
paysages enneigés arrivent bons 
deuxièmes dans la faveur populaire.

Restaurant; 
l’ÎÊrabUrrc'
V V ¥ V V V

| STEAKS • FRUITS DE MER • CUISINE CANADIENNE l
Le propriétaire du restaurant L 'Érablière.
M Benoit Côté et tout te personnel souhai- J 
tent à tous un Noël des plus joyeux et unel 
excellente année 1997! Nous sommes àl 
votre service depuis déjà plus de 15 ans!

—r
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m
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Pour le plus grand plaisir de notre clientèle, 
notre restaurant sera

OUVERT
LE JOUR DE NOËL 

ET LE JOUR DE L AN
Avec un

REPAS TRADITIONNEL DES FÊTES 
ET TABLES D’HÔTE À COMPTER DE

10,95s

• Salle à manger • Salle de réceptions
115 minutes du pont Loviolette. ? km dépassé la Defense nationale

Route 132, Nicolet Sud - 293-2302

Le temps des Fêtes 
sur une bonne note

S t—-O été de famille,
__ _ fête de musique,

J , J ce qu'il y a de 
^ magique dans la

période des fêtes, c'est I ambiance. 
Celle-ci serait totalement différente 
si on négligeait l'omniprésence de 
la musique. Cette année encore, 
une panoplie d'artistes interprètent 
anciens et nouveaux titres sur les 
plus beaux airs de Noël.

Les adeptes de la musique clas­
sique seront choyés avec l'album A 
celebration of Christmas, vocalisé 
par José Carreras, avec la participa­
tion de Nathalie Cole et de Placido 
Domingo. Plus près de nous, Alain 
Morisod et les Sweet People revien­
nent avec Le sentier de neige. Ma­
rie-Michèle Desrosiers, de son côté, 
chante Les classiques de Noël 
avec l’orchestre symphonique 
Tchèque. Pour les amoureux de na­
ture, Pierre Dumont fredonne Noël 
romantique

Pour amuser les petits, Carmen 
Campagne sort un second album 
intitulé La magie de Noël Les plus 
modernes préféreront le coffret 
Christmas Celebration, qui réunit 
plusieurs personnalités telles les Si­
nead O'Connor, Vanessa Williams, 
Elton John, Queen etc... Les jeunes 
membres du groupe Noir Silence, 
n ont pas perdu de temps. Ils sor­
tent un deuxième disque pour Noël 
portant le nom de Noël he nous: 
des chansons des Fêtes accompa­
gnées de l'entraînant rythme habi­
tuel. Finalement, personne ne pour­
ra passer à côté de la nouveauté de 
La bottine souriante intitulée tout 
simplement La bottine souriante 
en spectacle.

Alors, pour des moments heu­
reux et une atmosphère joyeuse, 
partez sur une bonne note au son 
de la musique de votre choix!

:vov.i

M. Vincent Robert, de Archambault Musique, a 
pour vous des suggestions envoûtantes pour 
des Fêtes réussies.

«5 je tieni a lemenciM ma JLUuujuee ckeeUè- 

æ le pout io* iufifmt et ion eeuMtruiÿem&U 
couitauti et je ieUte ptojJet Je t occaiiOH 
pout (joui iouluutet, à toui, un tùi 
joyeux Hoel et me Home Amee 199V.

JEAN-PIERRE MINEAU

CHEVROLET 4201, boul. Royal
jOm fait de* teuieux ! 376-3791

Voici ce que nous
AVONS MÉRITÉ POUR NOËL... m

' rO.
i >

w I

14

s»,<rrj
I': <

jr.AN.CT.ALDK AlfUFR Klilt'AN AtKIKH WKIt.V PAtJI’KT
<'.,KMat«r «ut

Jt AN MAHlt.l.ANPHY

UN NOUVEAU GARAGE!
Venez nous rencontrer et visiter nos nouvelles 

installations pour mieux vous servir.

VOICI CE QUE NOUS VOUS 
OFFRONS POUR NOËL...

130 VÉHICULES NEUFS
jusqu'à 48 mois 

ou 5,9% (60 mois)
un financement de

/J touA, floqewx, Noël el feomte, A+uiée!

PONTIAC

BUICK
CANNONS 32X3
AUCER RUBER

3725, MARIE-VICTORIN, NICOLET 293-2121
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Prières de nos enfants 
pour la Nativité
l’approche de Noël, des élèves de l'école l’Assomption de Cap-de-la-Made- 
leine ont répondu à l'invitation de la Pastorale pour créerdes prières du 
temps des Fêtes.

Les priorités de nos jeunes se portent vers des messages de fraternité 
et d'amour universel.

En ce temps de festivités, il est bon de s’arrêter un moment pour re­
mercier le Ciel de ses grâces et adresser une courte prière pour ceux qui 
sont moins choyés que nous.

Vanessa Martin
12 ans

Fêtons cette fête 
En mémoire de Dieu 
Tellement agréable que soit 
En ce jour formidable

Dieu, donne-nous 
Encore ton amour

Noël, moment idéal pour 
Ouvrir son coeur au monde 
En plus, journée idéale pour 
Les gens qui croient en Dieu

David Ayotte
12 ans

Dans cette lettre, je vou­
drais éclaircir un sujet qui 
me touche, c’est-à-dire la 
pauvreté.

Je pourrais vous nom­
mer une liste de pays où il 
y de la pauvreté.

J’aimerais que Jésus 
enlève la pauvreté dans 
les pays les plus en be­
soin.

Cindy Lacoursière
13 ans

------ -

Seigneur, particulièrement en 
cette période des Fêtes, aide les 
gens dans le besoin qui n’au­
ront pas la chance d’avoir d’au­
tres personnes à leurs côtés; 
aux adultes qui n’auront pas la 
chance de donner quelque cho­
se à leurs enfants; aux person­
nes âgées que l’on oublie sou­
vent et qu'on laisse seules.

Seigneur, envoie quelqu’un 
dans leur vie pour qu’elle pren­
ne un autre sens

Yannick David
12 ans

Noël arrive à grands pas et je 
voudrais envoyer des salutations 
spéciales aux personnes qui vivent 
une grande pauvreté, aux person­
nes qui vivent dans des pays de 
guerre.

À Noél, à notre école, nous al­
lons ramasser quelques boîtes de 
consen/es. On va aussi recueillir de 
l'argent pour ceux qui sont dans la 
misère. Quand nous entendons à la 
télévision que beaucoup d'enfants 
meurent, ça nous fait mal.

Jésus, essaie, si tu es capable, 
avec toute la puissance que tu pos­
sèdes, d’aider toutes les personnes 
de la terre qui vivent dans la misère.

« •

V̂
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Marylène Leboeuf
13 ans

Noël, pour moi, est une fête 
de réconciliation. C'est aussi 
une fête où l’on va à l’église 
pour prier Jésus. C'est encore 
une fête ou l’on a l’occasion 
de faire des dons à des gens 
qui ne peuvent pas fêter Noël. 
C’est aussi l'occasion de faire 
de petits cadeaux aux enfants 
qui ont moins d'argent.

Noël, pour moi, c’est la plus 
belle fête de l'année. C'est le 
temps de penser à ceux et 
celles qui font partie de la 
même église de Dieu.

Je vous dis : Joyeux Noël !

*<o-

Marie-Claude Abel
14 ans

Noël est une fête d'amitié. 
Noël est la fête de tout le mon­
de, la fête de l’amour. Ça nous 
rappelle Dieu.

Le seul voeu que je ferais, 
c’est que tout le monde soit 
heureux et que les pauvres 
aient de la nourriture.

L'argent ne fait pas le bon­
heur. Pour moi, le bonheur, 
c'est que tout le monde soit 
heureux, que tout le monde 
pense à Jésus. Je trouve ça 
triste que tous les petits en­
fants ne puissent pas recevoir 
des petits cadeaux.

Le Père Noël l’a dit :
«Le secret c’est d’y croire»

onduit par ses rennes, il 
est arrivé directement du 
Pôle Nord. Dans quelques 
jours, il partira pour livrer 

x _ les cadeaux que les en-
y » ) fants du monde entier rê- 

' vent de recevoir. Malgré 
l'étroitesse des cheminées, il parviendra 
tant bien que mal à se faufiler dans quel­
ques maisons pour combler les dessous 
d’arbres de Noël.

Le vrai Père Noël, rencontré au Centre 
Les Rivières, a bien voulu nous confier 
quelques secrets.

Depuis des temps lointains, il fait briller 
les yeux des enfants d'émerveillement. Grâ­
ce à la magie de Noël, les petits croient en 
lui.

Si la légende du Père Noël se perd, 
c’est plutôt aux parents qu’il faut vouer le 
blâme. Ils ont bâti une société de consom­
mation, qui en évoluant détruit le rêve des 
tout-petits «C’est lorsqu’on arrête de croi­
re qu’on devient malheureux», de dire le 
vieil homme au coeur d’or.

Pourtant, les enfants conservent malgré 
tout leur goût de croire au merveilleux, celui 
aussi de tenter de vérifier le réel de leurs rê­
ves. Tous sont curieux de savoir qui se ca­
che derrière cette étrange barbe blanche.

Le Père Noël est également perçu com­
me un ami et un confident. De ce fait, les 
présents qu'il se doit d’offrir n'englobent 
pas seulement les biens matériels. Il nous 
cite en exemple une pré-adolescente qui lui 
aurait demandé la réconciliation entre elle 
et ses amies.

De nos jours, la famille a malheureuse­
ment perdu le sens des traditions. Le Père 
Noël souligne avec un clin d’oeil complice 
qu'il faut compter sur les personnes du troi­
sième âge pour retrouver la féerie d’antan 
que les adultes ont oubliée.

Les enfants, eux, continuent d'y croire. 
La nuit de Noël, ils dormiront sur une seule 
oreille, dans l'espoir d'entendre le Père 
Noël, descendre entre les murs de la gran­
de cheminée. Il serait dommage que le vrai 
Père Noël passe tout droit, juste parce 
qu’on n’a pas cru en sa présence.

Soyez sans crainte, il passera. Et, com­
me il le souligne lui même avec son gros 
rire sympathique : «Le secret, c’est d’y 
croire».

WMB

W£KS/S)Ë 1] Au PERSONNEL 
1LX m^res 
du coMilf df

_ loisiRS ET À TOUS
^ Ie S CAMPEURS ÇUi 

VIENNENT NOMhREUX

cIeaque année, nous Ieur 
foRMuloNS NOS MEIIIeURS 
VOEUX ET UNE NOUVeIIe ANNEE 
(h S plus pROSpÈRES.

Toujours 
mieux, le 
variété d’

- ^ ---------------
soucieux de vous offrir 

i camping Ricard renferr 
activités pour les vacan

LE DOMAINE AU GRAND «R» inc.
Via des Grandes Prairies 07Q QVOQ
Cao-de-la-Madeleine O f 0*0 f O

Ji*

Lorsqu'Annick, 6 ans, a rencontré le Père Noël, elle 
lui a timidement souligné qu elle aimerait bien 
recevoir une Barbie pour Noël. Sa jeune soeur, 
Johanie, qui est âgée de 3 ans et demi, préférerait 
recevoir les cassettes de Carmen Campagne et de 
Passe-Partout. De plus, Olivier et Charles, qui sont 
âgés de 3 et 5 ans, étaient très contents de 
rencontrer le vrai Père Noël. Ils ont très hâte au soir 
de Noël.

Que 7a féerie bu temps 
bes fêtes vous apporte la 
joie tout au long be lajoie tout au long be la 
nouvelle année.

Joyeux hloé'1 et 
Bonne Année

ÉLECTRO-VISION
(La Tuque) inc. ,
333, rue Saint-Joseph 

La Tuque
(819) 523-3737•m *

SERVICE PERSONNALISÉ 
TOUT AU LONG DE 

L’ANNÉE!

WetittL

ARTICLES 
DE NOËL 

DÉJÀ 
RÉDUITS^

POUR
DES CADEAUX 

ORIGINAUX 
DE DERNIERE 

MINUTE !

Décor Carole CERETTl
L’endroit par excellence 
pour votre décoration
• créations florales
• bibelots, cadres
• papier peint
• articles de salle de bains
• couvre-lits
• habillage de fenêtres
• foyer électrique 

unique en Mauricie
• reproductions de 

meubles antiques

ïïïomg
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EQUIP
E1DELE CLIENTELE
III(IIII|IIIIIII1 
MEILLEURS VOEUX 
DÉ LA SAISON

"ftrir inii--i üüiruitfTli 1 ,»'V

HORAIRE DE NOEL
Dimanche 22 :
23 déc
24 déc
25 déc
26 déc

13 hé 17 h 
9 h 30 à 21 h 
9 h 30 a 16 h 30 
FERMÉ 
13 h à 21 h

5305, boul. des Forges, 
Trois-Rivières

( coin 12e Rue )
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À l'aube d'une nouvelle année, nos pensées se 
tournent vers ceux qui nous ont aidés à progresser 
en nous faisant bénéficier de leur appui constant.

Le personnel et la direction profitent de l'occasion 
des Fêtes pour vous souhaiter leurs meilleurs voeux de

Joyeux Noël et Bonne Année
New Holland, l'équipe gagnante

MONDIAL
KW HOU AI\D

des tracteurs 
YiieTt-t

, i'éauiPer 
et * de confirm
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Vous êtes assuré d'une 
meilleure vqleur de 

revente avec des 
équipements et tracteurs.
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Les tracteurs New Holland
vous aident à en faire plus.

Les New Holland
Leur devise...Travailler, encore
et toujours!

7
UN TRACTEUR PAS 

COMME LES AUTRES
Le tracteur Ford Bidirectional® mo­
dèle 9030 est vraiment un tracteur 
pas comme les autresl C'est le seul 

tracteur dont la console Tur­
nabout Console® pivote de 
180° pour que vous regar­
diez toujours le travail à 
faire. C'est le seul tracteur 
qui fonctionne dans un sens 
comme dans l'autre, pous­
sant ou tirant l'accessoire 

dont vous avez besoin. C'est 
r aussi un tracteur imbattable 
en terme d'efficacité ou de pro­
ductivité. Venez voir ce tracteur 

pas comme les autres: le Ford Bidi­
rectional 9030. jr

if
RUDEL ET RICHE

585, Notre-Dame, Saint-Narcisse

328-3788
Vrwi

4M0M

184, Rte 138, 
Cap-Santé

285-1811 l\EW HOLLAND
L’équipe gagnante
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Le concert du choeur des anges
vec l'arrivée de 1997, les Petits Chanteurs de 
Trois-Rivières auront 50 ans. En effet, 
c'est depuis 1947 qu'existe cette 
maîtrise à la solide réputation 
internationale,

1996 a marqué le 30e anniversaire 
de l'École des Petits Chanteurs, qu'on 
retrouve au 1850 Le Caron, à Trois- 
Rivières. 1996 aura aussi marqué les 
40 ans de Mgr Claude Thompson à 
la direction de la chorale.

Les Petits Chanteurs de Trois- 
Rivières viennent tout juste de ter­
miner une tournée de toutes les 
écoles trifluviennes pour partager 
avec les jeunes un concert-cadeau 
rempli de chants de Noël.

On les retrouvera le 24 décembre au 
soir, à 23h30, en récital de Noël à la cathé­
drale de Trois-Rivières, enchaînant avec la^ 
messe de minuit présidée par le nouvel évêque 
du diocèse, Mgr Martin Veillette.

Par la suite, les Petits Chanteurs de la messe du dimanche 
29 décembre, de celle du jour de l'An 1997 à 10h30 et, par la suite,

de la messe de I0h30, tous les dimanches de l'année à la cathédrale

À la fin de février, ils offriront un concert folkloriqued airs 
français et québécois qui promet d'être fort populaire

Pour entendre et réentendre leurs voix d anges 
rappelons que, parmi leurs enregistremertts, 

les Petits Chanteurs ont fait pour vous une 
cassette «Voix de Noël» présentant une 

quinzaine de titres religieux et profanes 
au coût populaire de 10 $. ,i

En cassette (12 $) ou en disque 
compact (20 $), on retiendra ehpore 
«Veni Emmanuel», une vingtaine 

d'airs du temps des Fêtes qui forment 
un excellent choix pour un cadeau 
original issu du milieu trifluvien. 

Disques et cassettes sontdispo- 
nibles à l’Ecole des Petits Chanteurs.

Enfin, rappelons que tous les garçons 
qui aiment la musique peuvent adhérer aux 
Petits Chanteurs et ce, dès la quatrième 

année. II s'agit là d'une formation exceptionnelle 
à offrir à son enfant, pour le Nouvel An et pour toute 

sa vie.

On peut joindre l’École des Petits Chanteurs 
de Trois-Rivières en composant le 374-4009.

Un cadeau 
pour la vie
I?0 n étrennes, des per­

sonnes pensent offrir 
un petit chien à quel­
qu’un qui leur est cher, 
souvent leurs enfants.

Cependant, il est à leur avantage 
d'y penser à deux fois. Ce petit ani­
mal peut sembler le cadeau idéal, 
mais il deviendra vite une occupa­
tion permanente.

Plusieurs s'arrêtent à l’apparen­
ce du chien lorsqu’ils font leur 
choix. C'est une erreur monumenta­
le puisque cette jolie petite bête ne 
restera pas toujours telle qu elle est. 
Elle va grossir, grandir et boulever­
ser les habitudes de vie de la famil­
le.

«Les gens devraient prendre 
le temps de manipuler l’animal 
pour vérifier le caractère de celui- 
ci, ou encore mettre à l’épreuve 
ses réactions à l’aide d’un objet», 
recommande M.
Champagne, pro­
priétaire du Centre 
Canin de la 
Mauricie.

Certaines personnes s accom- 
moderont davantage avec une es­
pèce en particulier alors que d'au­
tres auront plus de facilité avec un 
type de chien différent.

D'autres complications vien­
dront si l’individu qui reçoit un petit 
chien n'est pas prêt à s’occuper de 
celui-ci. En plus, il peut ne pas sa­
voir comment s’y prendre. Pour pa­
lier à cette difficulté, il existe des 
cours de dressage qui ont pour ob­
jectif de montrer au maître la maniè­
re de travailler avec son chien et 
d’en prendre soin.

M. Champagne cite un exemple: 
«II faut apprendre au nouveau 
maître à corriger l’animal et à être 
capable d’amener celui-ci à lui 
obéir. Les maîtres doivent ap­
prendre à rester calme et à se dis­
cipliner».

L'adolescent pourra développer 
son sens des responsabilités et une 
certaine discipline en s'occupant 
d'un animal. Attention, certains jeu­
nes enfants en prennent soin alors 
que d'autres les voient plutôt com­
me un jouet et le chien peut devenir 
agressif

Ce qui est important de se sou­
venir lors de l’acquisition de jeunes 
animaux est qu'il ne faut pas s arrê­
ter aux modes qui sont véhiculées 
II y a moyen de trouver un beau 
chien qui correspond aux attentes 
de chacun. II faut garder en mémoi­
re que cela implique des dépenses 
financières, du temps et du travail. 
Malgré tout, le chien reste le meil­
leur ami de l h<#nme et pour la vie

•K îi 3VT ... i:V-- \ ' . •
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Chic... c’est Noël !

Robe Farouche .
veste matelassee 

à termoir, très mode 
cette saison.

a-t-il un temps 
plus propice aux 
sorties spécia­
les? Noël et le 
temps des Fêtes 
sont synonymes

d’occasions où l’on tient à avoir 
belle allure.

Hélène Bergevin, de la Bouti­
que Laura au centre commercial 
Les Rivières, suggère en ce sens 
des tenues qui ont la polyvalence 
de s’adapter aux occasions. 
«Une belle robe ou un tailleur 

de coupe parfaite sont de 
bons achats. L’un comme 
l’autre sont des classiques 
qu’il fera bon remettre tout au 
long de l’année,» dit-elle en 
précisant que le jeux de l’élé 
gance pour Noël se fait dans 
le choix des accessoires, des 
vestes, foulards, chemisiers.

Veste à motifs jacquard 
Rina Rowan : 

tunique chemisier argent.

Aujourd'hui les femmes vont 
vers des achats plus pensés, plus
réfléchis «Elles optent en ce sens 
pour des classiques de très bon­
ne qualité. Elles regardent du 
côté des grands noms comme 
Louben, Conrad C., Farouche, 
Rina Rowen et posent souvent 
leur choix sur des couleurs 
indémodables comme le noir, 
le gris et le marine», rappelle 
Mme Bergevin.

Bien sûr, la robe très chic 
existe et se vend toujours, mais 
comme les très grandes occa­
sions sont plus rares dans le 
contexte économique actuel, 
on la réserve pour les croi­
sières et les voyages. Pour 
les Fêtes, on opte pour des 
vêtements de coupe très 
classique que chacune va 
personnifier à sa manière.

ensemble,,,

À tous nos lecteurs et lectrices, nos meilleurs voeux
L’équipe de la rédaction publicitaire de votre quotidien 

Le Nouvelliste est heureuse de vous souhaiter 
un merveilleux Noël et une année 1997 

remplie d’amour, de santé, 
de joie et de paix.

Page couverture 
aquarelle 

Guy Lafond

Infographie 
Robert Buist

Photographies 
Image-Média Mauricie 

Photomédia

Réalisation 
Équipe de la 

rédaction publicitaire 
Le Nouvelliste

Information
376-2501

De gauche à droite, Roger Po- f 
zier, Karine Martin, Marie-Noëlle De- 
vault, Martine Devault et Jean-Pierre 
Beaumier.

Karine et Marie-Noëlle sont deux 
étudiantes qui ont effectué un stage 
en milieu de travail en collaborant à 
la réalisation de ce spécial de Noël.

floif&tvx, Noël

Rotuno A+utée!
Sessions spéciales 

en janvier 1997
1 —Couture pour débutants 

—Cours pantalons pour dames 
—Cours privés sur rendez-vous.

Ccofc
Jlôrienne Helène Héroux 

propriétaire

13, rue Duguay, Cap-de-la-Madeleine

INF et INSCRIPTION: 375-6657
45ldèl
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À àmn et ctuooie 
m invitation spéciale

Venez découvrir dans un décor 
féérique des articles de bon goût 

pour vos êtres chers.
Articles de décoration: cadres, miroirs, 
lampes. Heurs, bougies, vases, jetées, 
petits meubles.

Bijoux: perle ou argent.

Cadeaux personnels: parapluies, 
produits de bain, serviettes.

Etc, etc

J V

Qatos (Mmos

‘ 5467, boul. des Forges
Trois-Rivières (face à la 14e rue) 

374-6791

PS 11

ATELIER DE NETTOYAGE
ccyf notre frdèle clientèle, nos 
meilleurs voeux à ( occasion 
de cyioël et du C)Iouvel sAn.

NETTOYEUR

ATELIER

462, rue 
Saint-Georges 
Trois-Rivières

Guy Lafond est 
maquettiste au Nou­
velliste depuis 11 
ans. C’est au collé­
gial, alors qu’il étu­
diait le graphisme, 
qu’il a découvert sa 
passion pour la pein­
ture.

Travaillant à l’acrylique depuis ses débuts, M. Lafond défie main­
tenant l’aquarelle. «L’aquarelle est plus difficile à apprivoiser, 
mentionne-t-il, il faut que le premier geste soit le bon. Peu de 
droit à la retouche.»

Des paysages aux portraits, notre peintre a à son actif une cen­
taine d’oeuvres. Peignant habituellement pour lui-même ou pour 
des connaissances, la parution d’un de ses tableaux à la Une de no­
tre cahier spécial est une grande première pour lui. Il rêve quand 
même du jour où il aura sa propre exposition... un projet que nous 
lui souhaitons pour la nouvelle année!

TABAGIE L’ESSENTIEL 
Hôtel Delta
371-3215 ,
TSTSTrtrn

CORDONNERIE 
MISTER MINIT 
Centre Les Rivières
374-2823

DÉPANNEUR 
SERVI-EXPRESS 
616, rue Thibeau, 
Cap de la Madeleine
376-9567

LA BELLE COUTURE 
3127, boul des Forges, 
Trois-Rivières
376-0465

DÉPANNEUR
CÔTE RICHELIEU 
3030, côte Richelieu 
Trois-Rivières Ouest
374-4055
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De la part de l'équipe Trans-Action Royale soit Bibiane Bayard, Francine 
Ratté. Claude Duguay, Richard Bibeau, Johanne Lafontaine, Lise Gauthier, 
Martin Leblanc. Louis Marcoux directeur, Christian Bellerose. Nancy Morris, 
Marcel Pelletier, Paul-Émile Massicotle et Robert Boucher. (publicité)
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En 309 publications, 
près de 12 000 pages 

et plus de 20 millions de mots. 
Le journal

Le Nouvelliste
s'est fait l'écho 

des événements qui, 
tout au long 
de l'année,

font ponctué la vie régionale.

Les grands moments 
qui ont jalonné 

■ le monde,
les faits et les gestes 

des gens qui ont 
façonné l'économie, 

il a fallu autant 
de mots et de lignes 

pour le dire au quotidien.

V
A tous ses 

annonceurs 
À tous ses 

lecteurs et lectrices 
et à toute la population
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